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‘Visite de Congressistes Mondiaux à Ste-Adéle le 27 mai
Salaire de base fixé à $1.06 à la Cie Rolland

PLUSIEURS INVITES DE MARQUES AU BANQUET BERTRAND
A St-Jérôme

UES MEMBRES DT ÙNÜRES MONDIAL DES CHAMBRES DE 
COMMERCE VISITERONT STE ADELE A LA FIN DE MAI —
conn- sejovk dans les laurentides - chorale et
ARTISTES DE FOLK i. Ho-: FEU D’ARTIFICE GRANDIOSE

J.-J. Lafa-r)

tie qua- 
toutes 

nombre

Des délégués de plus 
ranta pays venant d 
les parties du monde ai 
d'environ mille partiront de Mont 
real le 27 tuai, a -1 heures p m. 
dans un contingent de 20 autobut 
et de 40 automobiles pour se ren 
dre â Sle-Adèlc.

Cette journée du 27 mai 
pour ainsi dire le plus grand 
qu'aura vécu notre village rie 
Adèle.

•era
tour
Ste­

er ..-oie r ac grand intents que 
vos eotti '• ■'jii ont entendu à In 

. u u St-Jèré.me, la b mat 
fin où il 1 --nncru â 8 Ire’r- 

rc et tïcv te du hoir, â la salle des 
(’ht : nii i de Ct-iomb, rue Lavio 
letîr. >■ ■ • ce ta » ce intitulée: 
“Les syncopes de l'amour çunju 
gai 4 L'r. i”• • - cio .< r -r rie 50 75 ri 
cette soirée (jni a !:■ t sous les 
g .r. »j< Chambre de Coin 
inree de. Je• . I.er. billet sont
. < ... :m deft Prit­

’ O • 1 ; . » ’ . • P lit U

Sto Ade'.e aura ainsi Tultimc 
honneur d’avoir été choisi par les 
organisateurs de ce congrès pour 
recevoir ces distingués ; sonna­
ges qui nous viendront de tous les 
coins du globe, â l’exception des 
pays situés en arrière du Rideau 
de Fer.

A ce 6ème congrès mondial des 
Chambre de Commerce des Jeunes 
qui aura lieu les 27, 28 29 et 30 
inai prochain à Montréal, le Japon 
vient d’inscrire 12 délégués, la 
Nouvelle-Zélande 5 tandis que 
l'Australie et les Philippines en­
verront 25 représentants et les E 
tats-Unis plus de 250 Des répon­
ses favorables sont déjà reçues de 
la Grèce Belgique. Autriche. Por-

j tugal et Brésil. Cm nous assure que 
l'Asie aura plus de 50 délégués.

Une équipe de plus de trente 
I dactylographes travaillent plus de 
I 10 heure pat jour depuis quel- 
j ques mois afin d'activer la corres- 
! pondante occasionnée par l'enver­
gure de ce congrès.

Ce congrès s'ouvrira officielle­
ment à l’Auditorium de l’Univer­
sité de Montréal le 27 mai, par Son 
Excellence Lord Alexander, Gou­
verneur Général du Canada.

Pour cette occasion exception­
’ll iie la Chambre de Commerce 
<it St Adèle demande à toute la 
population de décorer à profusion 
et d'embellir les résidences et 
parterres.

11 faudra accorder une extraordi­
naire bienvenue a cette délégation 
mondiale et les organisateurs 

: comptent sur Ste-Adèle et les en­
virons afin que les congressistes 
conservent un souvenir inoublia­
ble de leur court séjour dans les 
Laurentides et notre province.

Une chorale et des artistes de 
folklore se feront entendre en 
plein air et un immense feu d'ar­
tifice terminera le programme.

AUGMENTATION DES SALAIRES DE 
11V — SIGNATURE D'UN NOU­
VEAU CONTRAT — 3cme AUG­
MENTATION DE SALAIRE EN UN. 
AN -- CE QUE CELA REPRESENTE 
POUR LA COMPAGNIE ROLLAND

L cé ] ■
gnature d'un accord selon lequel 
plusieurs milliers d’employés de 
l'industrie des papiers fins rece­
vront une augmentation de salai­
re de 11p. 100. Les compagnies 
qui ont accepté ces nouvelles clau­
ses dans leur contrat du 1er mai 
1951 sont: Alliance Paper Mills 
Ltd et l'International Tissue Mills 

| Co. Ltd, de Ste-Catherine, Onta­
rio: Don Valley Paper Co. Ltd. de 

; Toronto; Garden City Paper Ltd, 
et Canadian Vegetable Parchemin 
Ltd, de Ste-Catherim. Ont.: The 
E.-B. Eddy Co Ltd, de Hull. Qué.; 
Provincial Paper Ltd. de Toronto; i 

I et la Cie de Papier Rolland Limi- j 
tc-e..de St-Jérôme et de Mont-Roi- 
land.

. , , i
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500 CONVIVES ATTENDUS

LE MONDE JUDICIAIRE *
è

-O- etff -«i- T

UN GRAND HONNEUR POUR LE DISTRICT DE TERREBONNE

i * T. Honorable Thibaudeau Rinfret, juge en chef de la cour 
Suprême du Canada, célèbre cette année le cinquantième anniversaire 
de son admission au Barreau dé la Province de Québec.

Cet événement marque une grande étape dans une carrière 
juridique qui honore à la fois notre compatriote et la magistrature 
canadienne, mais aussi le district de Terrebonne. Nous avons lhon- 
neur de ie compter parmi les avocats qui ont le plus contribué à ren­
dre notre district célèbre. C'est ici même à St-Jérôme, que Monsieur 
le juge Rinfret a fait ses débuts dans sa vie professionnelle en 1901, 
en formant avec Thon. Jean Prévost, l’étude légale de Prévost et 
Rinfret. de grande réputation.

Son élévation au plus haut tribunal du Pays nous honore gran­
dement et nous nous plaisons à signaler ses mérites de juriste remar­
quable. en exprimant respectueusement au distingué jubilaire nos 
voeux les plus sincères.

UNE MISE AU POINT 
ECLATANTE

Avec la clarté et la précision 
i. le caractérisent, le Ties Ho- 

able Louis Saint-Laurent a mis 
tin a une rumeur que certains 

, . , ersain olportalent
■ ; ns quelque i"mt - au .sujet des 

relations entre les libéraux de la 
S evince d< Quebec

Je dois vous avoue) en toute 
< codeur que j'ignr re Tex.stence 
o un différend ”

Quant aux efforts déployés par 
u: certain journal h.i. l en vue de

EST-CE UNE BOUFFONNERIE?

Loi - d< i ber.' c. ion du Pont Vanier, à Tété 1950. ceux qui 
et. '. . ; rc-'-ents -• r..| : ■ lient fort bien qu’en réponse a une question 
du maire Leopold Nantel, le député J 1- Blanchard a bel et bien ré­
pondu qu'il ne pouvait rien promettre quant a 1 octroi demandé poui 
la construction du pont Sto-Paule et qu il ne pouvait aucunement en­
gager la responsabilité du ministère â ce sujet.

Peut-être était-il un peu prématuré de demande) un octroi 
pou un pont quand on était justement à procéder à la bénédiction 
d'un autre pont qui venait d'être terminé; mais ce fait ne pouvait 
..w.ir d’importance quand on connaît l'urgence qu'il y a de construire 

, poi.: dû nord de la ville, dont on parle depuis plusieurs années 
et que la population réclame à grands cris.

Si la question du maire était prématurée c'était dans le but 
ch i .,tii.„itic l'attitude du gouvernement provincial a ce sujet et sa- 
V.. s; !.. ville pouvait compter sur un octroi raisonnable La réponse 

mie fut assez affirmative pour que la ville sache très bien a 
qi, i sen tcnii et c'est pourquoi immédiatement elle entreprit les 
procédures en vue de cette construction de pont. Ln lèglement fut 

. . ournai ,ue uc préparé, un emprunt de $90,000.00 fut approuvé par la population
nt • • abandonné en septembre 1950 ci depuis on attend la ratification d< •< regle-
nu- libè . ux dan- ma pro ment par le gouvernement Rien a faire sans cette ratification en

: • province et que je meta,s mis t retemps, on fait miroiter des lueurs d'octroi aux yeux des jeromiens.

. ' equenter les autels des faux j_'ne jt>ttre ,ju Ministère des Travaux Publics avise que le gou­
da \ et de- petits numéros je ne vei nement esj p) êt -, verser un octroi de 50-,. mais on sait à quelles 

trouver de meilleur endroit condllions; premièrement, le gouvernement se réserve l'initiative de 
<r le C ub de Réforme de Mont c.(,tte construction, c'est donc croire que la ville ne peut se prévaloir 

pour declarer carrément que j (|e ^ (]ro}ts d’administration; deuxièmement c'est la ville qui devra
tou’ cela est sans aucun fonde W P!, part al, gouvernement plutôt que ce soit ce dernier qui of-

•' Pure fantaisie” fre une contribution a la ville; et de mieux en mieux, cetti part que
la ville doit verser, elle doit s'y engager à l’avance sans savoir ce 
que coûtera le pont et quel sera le montant qu elle devra payer.

Basse encore pour telles ou telles exigences, mais n cst-il pas 
logique que la ville sache à quoi s en tenir sur le montant de sa con­
tribution" C'est >ur ce point que la ville a demandé au gouverne­
ment <ie la renseigner en montrant tout d'abord le modèle du pont 
et un coût approximatif de construction

I.cs jours, les semaines passent et c'est toujours 1 inc* utude, 
rien de definitif, aucune réponse n'arrive alors que la belle saison a 
vance et qu il serait plus temps que jamais que les travail’: oient
mis en marche Faut-il en conclure que ce ne son! encore la qu.- des 
promesses afin de temporiser jusqu'en 1952 Ce n'est pourtant pas 
un mv stère pom le ouvernement de soumettre les plans et estimes 
qUan(i 0n -ait et qu'il U dit lui-mcme. qu'il a toute une pléiade d in­
génieurs spécialises pour ces genres de travaux 11 est temps de 
jeu tari» GU.i.tc <ï la population jéroinieiuic appréciera d autant 
plus une action lapide du gouvernement dans les circonstances pre-

SenteS RIVERAIS

Congrès de l'Âppes
Les professeurs de notre école 

d Arts et Métiers â St-Jérôme par­
ticiperont les 4 et 5 mai aux deux 
journées d'étude organisées par 
l'association professionnelle des 
professeurs de Renseignement 
spécialisé (APPES). Les séances 
auront lieu à l'Ecole Technique de 
Montréal et les organisateurs at­
tendent 4<iü professeurs représen­
tant les 43 é< oies professionnelles 
dispersées aux quatre coins de la 
province.

Le thème du congrès: "Forma­
tion. Industrie, Avenir” sera dé­
veloppé par trois conférenciers de 
marque; le Père Noel Mailloux 
o.p MM Edouard Montpetit. di­
recteur général de renseignement 
technique, et Robert Rumilly, his­
torien. Outre ces causeries, on 
présenter;, aux professeurs des 
classes-modèles où l’on applique­
ra quelques bonnes méthodes pour 
l'enseignement de certaines matiè­
res scolaires. On tiendra en mê­
me temps une exposition de mate 
riel didactique.

Nul doute que les professeurs 
de notre ecole professionnelle sui 
vront avec beaucoup d’intérêt les 
séances d’étude organisées à Toc- 
casion du congrès annuel de leur 
association.

Le terme de la cour Supérieure du district de Terrebonne pour 
le mois de mai, débutera lundi le 7, pour se terminer vendredi le 18 
mai inclusivement. Il sera présidé par le doyen de nos juges, Thon. 
Philemon Cousineau.

Le grand banquet qui aura lieu 
à Terrebonne, le IG mai prochain, 
a l’occasion des 25 ans de vie po­
litique de M. Lionel Bertrand, le 
populaire et actif député du com­
té de Terrebonne à la Chambre 
des Communes, fera époque dans 
les annales du comté et de la ville 
de Terrebonne.

L'hon. Edouard Rinfret. minis­
tre des Postes, y représentera le 
gouvernement canadien. On pré­
voit aussi que M. Georges Lapal- 
me, chef du parti libéral provin­
cial sera au nombre des invités 
cl honneur. Plusieurs députés fé­
déraux, tous amis très intimes de 
M. Bertrand assisteront au ban 
quel. On remarquera aussi les re­
présentants des autorités civiles 
et religieuses. A cause de l'espace 
restreint, les billets ont été limi­
tés à 500 et le nombre des convi- 
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Mercredi le 25 avril 1951, a siégé pour la dernière fois le tri- 
I bunal d'arbitrage forme de son honneur le juge Barrette. Me 
Joseph Fortier et M Vanasse, aux fins de régler le différend des 

j employés municipaux et la Cité de St-Jérôme. Le tout s’est terminé 
dans la plus parfaite harmonie. La sentence arbitrale sera bientôt 

! rendue. Me Merrii Desaulniers représentait les employés: Me Camille 
L. de Martigny, la Cité. Assistaient à cette séance, M. l'éehevin Ar­
thur St-Jean, le greffier. M. Octavien Tessier, et le maire Me Léopold 
Nantel.

UN JUGEMENT CONTRE UN CLUB DE COURSE 
DIFFICILE A EXECUTER

Le 16 avril 1951 Thon, juge Hector Perrier a rendu jugement 
dans cette cause C.S T no 10528 Guillaume Debien vs le Club de 
courses de St-Jérôme Enrg., et Henri Bohémier, opposant et Louis 
Bohémier, requérant en reprise d'instance, en maintenant l’opposi­
tion, rejetant la contestation du demandeur et déclarant nulle et ille­
gale la saisie exécution: le tout avec dépens contre le demandeur, 

ô suivre à lo poge 4)

Entre Canadiens de bonne volonté

LES ETATS-UNIS ET NOUS

Policier tué 
dans un occident

M. Emmanuel Van Chesteing. 
23 ans. de S.-Jovite. agent de la 

j police provinciale, a été tué dans 
• un accident de la route, au Bout­
: de-l’Ile, vers 5 h , vendredi après- 
midi.

i C’est à quelques centaines de 
; pieds du poste de police oii il se 
! rendait que le policier perdit la 
i maitrise de sa motocyclette oui 
ail; s'écraser sur un ] v/eau II 
eut le crâne fracturé.

On le trar porta à Thé; it;'. N7.- 
Dame où une intervention el. ur- 
gicale fut immédiatement p.ati- 
quée M. Van Chesteing suce mba 
quelques heures plus tard.

M. Van Chesteing était ori-. Inai- 
1 re de S.-Jovite. mais il était sta­
tionne au Bout-de-l'Ile depu 2 
semaines pour y surveiller les 

. camps inondés dans la région

INFLATION

Le: économistes des Etats-Unis 
est i ment que l’inflation pose :<u- 
jcurdTiui un problème qui ne le 
cède en importance à aucun autre, 
pas même celui de la Défense Na­
tionale Voilà ce qu’on peut lire 
dans le dernier bulletin mensuel 
de la Banque Canadienne Natio­
nale Ils pourraient ajouter que 
ces deux problèmes sont d’ailleurs 
liés. Or ne saurait mener à bien 
un vaste programme de réarme­
ment que dans une économie sai­
ne et disciplinée Or la déprécia­
tion cie la monnaie, si Ton n’y met 
un frein, finit par désorganiser la 
vie économique et saper le moral 
d'une nation ce qui favorise la 
propagation de.- de trines subver­
sives.

APPEL A LA 
RESISTANCE

l-r I

1.' prétendu axe Saint Laurent- 
I1 . |, ! « ■ > s i s n'a fia- même Tapparen- ( 

• de solidité qu'avait un certain 
pont dont nous avons tous enten- 
(I . parle! "

NK TACTIQt K COMMUNISTE 
M Gérard Picard, président gé- 

! ’ al de la Confédération Catho- i 
liqiu des Travailleurs du Canada. |
• me fois de plus porté une jus- |
' • ' violente attaque contre le

■ •.ointment Duplessis Priver j 
i voie administrative les insli 
I .'ouïs de leur droit d'arbitrage,
' i une tactique communiste'' 

i unions ouvrières réalisent 
' n que les in.i nodes dictatoria- 
i* utilis es par l'Union Nationa- 

1 ’outre l'Alliance des Institu­
te u ; seront un jour ou l'autre 
1 . i conln elle

L'hon. P, Beaulieu 
à St-Jérôme

Le ministre du Commerce et de 
l'Industrie de la province de Qué­
bec Thon. Paul Beaulieu, sera 
l'invité d'honneur de la Chambre 
de Commerce de St-Jérôme. jeudi 
prochain, le 10 mai où il adressera 
la parole au cours d'un diner cau­
sent Le ministre parlera du dé 
veloppement de TUngava. Les 
membres de la Commission Indus 
nielle municipale de St-Jérôme 
ont été invités à assister a cet évé­
nement

Le prix du souper est de S2.00 
et les billets sont en vente au bu 
reau du secrétaire de la Chambre, 
le notai,e Albert Ménard. 304. rue 
Labellc

par Eugène L Heureux
Au moment où les Etats-Unis mettent leur impressionnante for­

ce économique et militaire à la disposition du monde chrétien, dé­
mocratique et capitaliste pour le défendre contre l’agression et le 
noyautage communistes, un certain nombre d'esprits s'appliquent à 
cultiver chez nous le mépris sinon la haine à l'égard des Américains.

Evidemment, nous puissants voisins ne peuvent pas soutenir 
le plus gros fardeau d’une guerre très difficile sans commettre des 
erreurs, voire des fautes. Humains comme nous tous, ils se trompent.

Malgré ses ombres, le tableau de l héroisme américain en Corée 
est fort beau, comme, d'ailleurs, celui de la générosité américaine en 
Europe, Ces ombres sont beaucoup moins laides que celle d'un égois- 
me national et d'une "boudomanie” stérilisante, rencontrés quelque 
part en deçà de nos frontières.

Eaut-il donc attendre qu'un allié ou un bienfaiteur participe à 
la perfection absolue de l’Au-delà pour lui accorder, dans nos appré­
ciations, un jugement équitable et bienveillant? — Nous ne le croyons 
pas.

H est d'ailleurs singulièrement significatif de constater que 
ces contempteurs de l'Etat voisin sont précisément, chez nous, ceux-là 
qui souhaitaient hier la déchéance de l'Angleterre et qui, l'Angleterre 
déchue, s'attaquent maintenant aux Etats-Unis comme s'ils regret­
taient les oignons d'Egypte

Que conclure de tout cela, si ce n'est qu'ils sont des mécon- 
tents-nés. destinés à mourir mécontents, apres toute une vie de mé­
contentement craché à iet continu?
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LE THEME DE VAL-DAVID;
IA POLITIQUE PROVINCIALE

L'assurance-
chômoc-

Contrairement à ce qui a tié 
annoncé la semaine dernière ies 
bureaux de TAssurance-Chômace 
et du Service National de Place­
ment ne changeront pas leurs lo­
caux pour le moment et resteront 
où ils sont actuellement, au numé­
ro 301, rue Labelle. à St-Jérôme 
A cause de certains changements 
imprévus, les bureaux de ser­
vice fédéral ne déménageront 
dans le nouvel édifice fédéral que 
dans quelques semaines. Notre 
journal vous tiendra au courant 
du changement.

A Yitr.nc on a icpêché dans le 
Danube une cinquantaine de boi­
tes de coiiscives •.ouitnain ues ap­
pels à la résistance rédigés en rus­
se en roumain, en hongrois et 
en bulgare. Ces tracts invitent 
les populations riveraines à cons­
tituer des groupes de résistance 
et à saboter l économie communis­
te. Les boites contenaient égale­
ment des cartes d’identité desti­
nées aux soldats des armées po­
pulaires et aux personnes pour­
suivies par la police, afin de les 
aider à s’enfuir des pays satellites. 
Les rouges vont trouver la soupe 
chaude tantôt..

ALCOOL

L'Afrique Nouvelle, journal 
catholique de Dakar, écrit: ‘‘Tous 
les territoires d'Outre-Mer sont i­
nondés « alcool L A.O.F., a re­
çu en 5 mois i.'.28ü tonnes de 
vins et apéritifs, et 2,673 tonnes 
d'eau de vit e! de liqueurs. L'A.E. 
F. a re;u. pour sa part, pendant 
les sept premiers mois de 1950: 
4.749 tonnes de même produit... 
Seuls :e 'logo et le Cameroun 
n'auraient rien reçu Ce sont des 
ray sous-mandat et la peur de 
TO N U. fait taire les chiffres.”

Mais le journal Cameroun Ca­
tholique précise, sous la plume 
d'un Noir: Dans les neuf pre-

i suivre ô *; page 5)

M. Saint-Laurent s'intéresse
Notre-Dame

a

CONTRE i. ALCOOLISME 
1 n des facteurs prédisposant a 

T.iicoulisme est la facilité d'obte- 
11 1 en aucun t, mps des boissons 
alcooliques

Loin d’établir un programme 
d education en vue d emayei 
dans la province de Québec, le 
fléau de l'alcoolisme et (l’enrayer 
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SUR LE FUTUR PONT STE-PAULE

Record à
Ste Marguerite

(D.N.C.) Plus de cinq mil­
lions de pieds de bois furent en­
levés a nos forêts de Ste-Margue- 
rite cet hiver. C'est un record!

M. Guy Gauthier, de Stc-Mar- 
guerite, remplace M. Emile Goyer. 
comme cantonnier.

'EU£Z-<-t Sien,

TOfrtttF. VCC’S
E Te S «C<POK*-

M i.r de pote

" A’

Les 125 ans 
du Séminaire 

de Ste-Thérèse
Le Séminaire de Ste-Thérèse cé­

lèbre cette année le 125e anniver­
saire de sa fondation. Cet événe­
ment sera marqué par trois gran­
des journées de fêtes qui auront 
lieu les 9. 10 et 11 mai prochain.

Voici le programme des fêtes:
LE MERCREDI. 9 MAI

Sh.p.ni. — Pèlerinage à l'oratoi­
re de saint Joseph.
A LA SALLE ACADEMIQUE:

Jeu dramatique “Pro Deo et Pa- 
tria". de René-Salvator Catta.

Hymne du 125e (musique d'Al­
fred Mignault).

Présidents d'honneur:
• o lurvrr 1 la page 41

"Prenez la politique' Etudiez la 
politique: Voilà l'appel qu'a lan­
cé le chef du parti liberal provin­
cial. Me Georges Emile I.apalme. 
au cours d’une allocution pronon­
cée devant les membres de l'Asso­
ciation de la jeunesse libérale du 
district de Montréal.

Les jeunes libéraux de la pro­
vince n'ont pas été lents à répon­
dre à cette invitation et se sont 
immédiatement mis à la tâche 
d'organiser une première session 
d'étude qui sera tenue les 11, 12 
et 13 mai, en l'hôtel "La Sapiniè­
re, de Val David. Ces journées 
d'étude seront lt*s premieres du 
genre en notre province mais on 
se souvient qu'une telle initiative 
a été réalisée sur le plan natio­
nal. à Hamilton, il y a quelque 
deux ans. par la Fédération ca­
nadienne des jeunes libéraux. /• 
cette occasion, la Fédération a­
vait eu un conférencier spécial de 
grande classe en la personne du

reput.- philosophe français Etien­
ne Gilson.

INVITES D'HONNEUR
Le- journées d'études de mai 

seront cfficiellement ouvertes. le 
U au soir, par un discours de M. 
Lapalme et Thon. Edouard Rin­
fret. ministre des postes, sera l'in­
vité d'honneur au banquet de clô­
ture. le dimanche soir. 13 mai. 
Ces deux invités indiqueront aux 
jeunes le rôle qu'ils peuvent jouer 
dans la gouverne du Quebec et du 
Canada.

D’autre part, c’est Thon. F.- 
Philippc Brais, conseiller législa­
tif, qui agit comme patron d’hon­
neur de ces journées dont les pré­
sidents honoraires sont M. Er­
nest Moisan, président de la Fé­
dération des jeunes libéraux du 
Québec, et Me Guy Rouleau, pré­
sident de l’Association du district 
de Montréal.

Le comité d’organisation pro­
té suivra i la page 4)

ipH?

“Ce pavillon ajoutera 300 lits, dont la majorité seront réserves 
aux parents indigents’, explique ici Mc Bernard Counrctte. C.R.. pré­
sident général de la campagne de souscription en faveur de l’hôpital 
Notre-Dame,,au très hon. Louis Saint-Laurent à l’occasion de. la ré­
cente visite de celui-ci à l’institution de la rue . Sherbrooke est, à 
Montréal. Le premier ministre du Canada s’est anSti longuement de­
vant la maquette du futur pavillon, s’intéressant à tous les détails du 
projet d’expansion. Notre-Dame pourra réaliser ce projet grâce aux ■ 
recettes de la campagne, qui se terminera le 14 mm. L’objectif est 
de $7,050,000.
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CAUSERA DI là. GEORGES iAPALME
Mesdames.
Messieurs,

L’automne derniei. U . - que 
parcourais la Gaspcsie no:i pas en 
touriste mais en chef de parti tai­
sant enquête sur place, j'ai vu 
beaucoup de choses II n'est pu - 
toutefois dans mou ic tition de 
vous décrire ce voyage Je veux 
tout simplement m’arrêter à deux 
endroits pour vous dire ce qu'il 
y avait et ce qui n'y est plus Par 
la suite, nous dégagerons les con­
clusions qui s'imposent

Ce voyage, je l’ai accompli dans 
une direction contraire a celle que 
suivent habituellement les voya­
geurs; je l’ai fait en passant d'a­
bord par la Baie des Chaleurs. 
De là, je vous conduirai jusqu'à 
Gaspé.*

Dans une causerie précédente, 
prononcée sur un autre réseau, 
j’ai raconté ce que nous savons 
présentement de l’histoire d'un 
pont dont une des travées est pré­
sentement à l’eau. C’est près de 
ce pont que je veux m’arrêter 
tout d’abord.

Lors de mon passage, l’autom­
ne dernier, les automobilistes, 
voyageant entre Gaspé et la Mata- 
pédia, franchissaient la rivière St- 
Jean, dans la municipalité de Dou 
glas-West, sur un pont temporai­
re, pendant que tout près de là 
on était à construire un pont en 
béton. — Pourquoi cette construc­
tion nouvelle' La raison en était 
bien simple Au printemps de 
1950, la fonte des neiges et les 
pluies torrentielles furent telles 
que le gonflement des eaux de la 
rivière St-Jean emporta le vieux 
pont couvert construit des années 
et des années auparavant. Les in­
génieurs des Travaux publics ont 
alors construit, a la hâte un pont 
temporaire pour permettre à tout 
le trafic de traverser au pius tôt 
la rivière St-Jean. La construction 
du pont temporaire ne dura qu’un 
mois et demi.

Il fallait ensuite construire un 
pont permanent La construction 
de ce pont fut accordée, naturelle­

-s vient, sans aucune soumission et 
par conséquent en violation de la 
loi, à une compagnie dont ies 
propriétaires sont ies amis du ré­
gime dans le comté de Gaspé-Sud 
Le prix fixé était de $125,000

Or. tard l’automne dernier. - 
à-dire plusieurs .semaines apri-s 
mon passage, au moment au ce 
nouveau pont en béton éta-t - : 
le point d’étie t nr •- -:! ; est ef­
fondré.

Une photographie de ce pont 
prise-après l’accident nous le mon­
tre, partiellement enveloppé dans 
sa carapace de bois, ployant au 
milieu entre deux piliers et im­

! merge sur une distance assez lon­
gue. Je dis que le pont nous ap 
parait partiellement enveloppé 
dans sa carapace de bois, parce 
que, d'après la photo, on avait dé­
jà enlevé une partie 'des formes 
qui avait servi à mouler le ciment. 
Quant au pont temporaire, il est 
encore debout.

C’est grâce à ce pont temporai­
re d'ailleurs que nous pouvons 
continuer le voyage vers Gaspé

Ceux qui ont vu Gaspé savent 
que cette petite ville est bâtie 
tout autour d'une baie magnifi­
que couronnée de collines et mê­
me de montagnes. En arrivant à 
Gaspé, on aperçoit sur l'un des 
points les plus élevés un édifice 
assez considérable et qui s'appelle 
le sanatorium de Gaspé. Comme 
toutes les constructions de l’Union 
nationale, cet édifice est le plus 
voyant et le plus visible de l'en­
droit.

Quand je l'ai vu. le sanatorium 
était à peu près complété. Com­
bien a-t-il coûté ou combien coû­
tera-t-il? On mentionne couratn- 
ment les chiffres de 5 et de 6 
millions. Depuis que je l'ai vu, le 
sanatorium de Gaspé a subi des 
changements: il a perdu son toit.

En effet, dans la nuit du 7 au 
8 février de cette année, c'est-à- 
dire il y a un peu plus de deux 
mois, la toiture du sanatorium de 
Gaspé a ... endommagée au point 
qu'on a dû évacuer les malades 
des étages supérieurs pour les 
transporter au rez-de-chaussee. On 
a même du faire coucher les ma­
lades dans la salle a manger, II j 
y avait à peu près troL pouces j 
d'eau sur le plancher des etages | 
supérieurs et les religieuses, ai- ; 
dées par une équipe supplémen- j 
taire, ont dû travailler toute la 
nuit a cause de ce contretemps 1

Naturellement, il y a eu des j 
dommages. Est-ce que le papier 
gris posé sui la toiture a été mal 
cimenté? Ce serait bien étrange 
pour un sanatorium qui coûte tant 
de millions. Mais enfin par la 
force du vent et de la pluie le pa­
pier est parti et l'inondation des 
étages supérieurs a suivi. Au sein 
même de l'Union nationale, il y 
en a qui ont blâmé l’entrepreneur, 
d'autres l'architecte. On devra 
tout de même refaire cette cou­
verture et il en coûtera probable-

IL FAUT RENOUVELER LES 
LIVRETS D’ASSURANCE - CHÔMAGE

EMPLOYEURS!—Prière (l'adresser immédiatement tous 
les livrqj.8 d’asëurance-chcmage de l'année 1950-51 et 
des années antérieures à votre bureau national de 
placement, sauf 9Î vous avez déjà pria des dispositions 
en vue.dp. leur renouvellement, il faut lea échanger 
contre de nouveaux livrets.
Avant' detwoycr vos livrets d'assurance de 1950SI, 
prenez note de la date où vous avez apposé le dernier 
timbre, afin dmiter un double timbrage dans les nou­
veaux litrds.
Le renouvellement des livrets revêt de l’importance
pour vous, pour vos employée et pour U Commission. 
Prière S'agir pr• promptement.

TRAVAILLEURS ASSURÉS I — Ane*.tous un livret <l’âuortnoe «■ 
votrQ^KMMCdübn? Dan* l'affirmative, prière de I apporter oa d* 
i'envoyer Immédiatement au bureau national de placement le 
plus rapproché afin de le faire renouveler. Si ma envoyai 
livret* Jwgnes-y votre présente adresse afin qn’en 
expédie: »«itre nouveau livret sang délai.

ê
La commission

D’ASSIRANCE-QIÔMAGE
CATL, MU9CMKON it. I
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CONSTATEZ PAR VOUS-MEME - SOYEZ LE JUGE 
VOUS VOUS ACCOROEREZ À DIRE QUE

Les semaines du grand nettoyage 
commencent lundi le 7 mai pour 

se terminer le 20 mai

; nient quelque chose comme $50.­
000.

Le sanatorium est le bâtiment 
! le plus riche et le plus cher de 
' tout Gaspé. Or. c’est le seul toit 
: à Gaspé qui a subi des dommages 
| et qui a eu besoin de réparations 
! après ia nuit du 7 au S février, 
i Dans de telles circonstances, je 
! suis très surpris de voir que M.
! Duplessis n'a pas déclaré que cet 
accident est dû au sabotage.

Je vous prie, en plus, de re­
marquer que ce sanatorium doit 
être inaugure cet été.

Terminons là cette incursion en 
: Gaspésie et réfléchissons un ins­
: tant sur ce que nous y avons vu.

Dans l’un et dans l'autre cas, il 
! s'agit de sommes considérables 
J qui s’en sont allées, soit dans 
l'eau, soit dans le vent. Or, per­
sonne dans la province, hormis 
ceux qui vivent dans le voisinage 
immédiat de ces deux endroits, n'a 
entendu parler de la chute du 
yor.t de la rivière St-Jean et de 

j ia toiture endommagée du sana- 
I torium de Gaspe. Silence complet 
et si la province en sait mainte- 

I nant quelque chose, c'est parce 
que je le lui ai appris.

Pendant la session qui vient de 
se terminer, les ministres intéres­
ses n'en ont pas dit un seul mot. 
Quant au parti libéral, il ne pos­
sédait pas alors les renseigne­
ments qu'il possède aujourd'hui. 
D'ailleurs, quand il s'agit d'obte­
nir des renseignements auprès du 
gouvernement, cela équivaut à 
faire rire de soi. tellement les ré­
ponses sont étrangères à la ques­
tion en litige.

Je dis donc silence complet au 
sujet de ees deux désastres.

Par contie. que de tapage, que 
de demonstrations à la Barnum, 
que de déploiements pour la moin- 

J dre des choses Un ponceau, de 
1 20 pieds de long, donne lieu à des 
manifestations grandioses. Pour 
un octroi de S25.000 seulement, 
on a vu le premier ministre dé la 
province de Québec partir de Qué­
bec, se rendre à Montréal, rete­
nir la radio, faire un discours et 
ionner des conseils aux petits en­

, fants. Des jours à l'avance, on a­
! vait. parlé de cela dans les jour­
naux. des jours à l'avance, on a­
vait fait publier des annonces. 
Mais quand il s'agit d’événements 
aussi considérables que la chute 
d’un pont de $125.000, venant im­
médiatement avant la chute d’un 
pont de 3 millions et demi, quand 
il s’agit d’un sanatorium grave­
ment endommagé. l’Union conser­
vatrice parvient---- „uur une sor­
te de conspiration du silence.

Serait-il vrai que le seul rôle 
de l’opposition consiste à décou­
vrir des choses semblables? Je ne 
le crois pas. Certes, l’un des de-1 
voirs de l'opposition consiste à d 
noncer les turpitudes du régime 
mais l'un des devoirs du gouver­
nement consiste - présenter à l'é­
lectorat le vrai visage de la pro­
vince

On nous dit de part et d'autre 
dans la province, que l'opposition 
libérale se doit de dénicher des 
scandales dans l'administration 
Duplessis Ce n'est pas là notre 
premier devoir. En effet il nous 
appartient d'abord de surveiller 
la législation, d'être même, dans 
la mesure où l’opposition le peut, 
des créateurs de législation. Il 
nous appartient également, de sur­
veiller l'administration financière 
de la province Mais, il ne nous 

i appartient pas en propre de main­
: tenir, à travers toute la province, 
i une organisation qui a pour uni­

que but de trouver les scandales. 
Nous n'en avons pas les moyens 
financiers et ce serait d'ailleurs 
donner le premier plan à un rôle 
qui, de sa nature, n'est que secon­
daire.

Toutefois, quand nous décou­
vrons des actes de mauvaise ad 

j ministration, quand nous appre- 
j nons que des ponts s’écroulent ou 
! que des toits s’envolent, quand 
I nous constatons que le gouverne- 
j ment de la province viole lui mê 
! me la loi, lui qui devrait être le 
j premier à la respecter, quand 
j nous savons que tout le monde 
peut .-.'approvisionner de i 

: rine ouvertement et publique 
| ment, au mépris de ia loi. quand 
! on nous informe que la loi des li- 
| queurs est inopérante partout, 
] quand nous voyons le prodigieux 
j enrichissement de ceux qui. hier 
‘ encore, n’étaient que des va-nu- 
pieds, quand on nous apprend de 
semblables choses, nous avons le 

‘ devoir de les dénoncer publiqüe- 
ment. •

Ceci ne veut pas dire, cepen­
dant, que la population doit se 
former une opinion uniquement 

i sur les scandales que le parti libé- 
rat peut déjà et pourra plus tard 
placer devant le public. Ce que 
nous pouvons montrer, nous du 

i parti libéral, ce n'est que le cen 
tième de ce que vous savez déjà, 

| Or. si vous le savez déjà, ne pou 
! vez-vous. de vous-mêmes, vous for­
; mer une opinion au lieu d’atten­
dre. pour ce faire, que le parti li­

; béral ait tout dévoilé'
Tous tant que vous êtes, dans 

vos villes, dans vos villages, dans 
vos campagnes, vous connaissez 
tous les petites histoires scanda­
leuses du régime. Vous êtes tous 
au courant que l'alcool, par exem­
ple, reçoit plus de sollicitude de 
la part de nos gouvernants, que 
nos écoles. Vous savez tous que 

i sous chaque ponceau on peut trou­
ver la cause de l'enrichissement 
d'un ami politique. Vous savez 

' tous que la terreur règne partout, 
qu'il n'y a plus de liberté. Vous 
savez tous, que dans tel comté 
seulement, deux ponts, construits 
par l’Union nationale se sont é­
croulés, parce que. d'après le dic­
ton populaire, on y avait mis trop 
de graisse et pas assez de ciment.

. Dans tel autre comté, vous savez 
i tous qu’une école de l'Union na­
tionale s'est écroulée, que dans tel 
autre comté, une autre école a 
subi le même sort. Vous savez 
tout cela et vous avez réellement 
besoin que je vienne le dire à la 
radio? Il vous faut cela pour que 
vous changiez d’opinion dès main­
tenant ?

Chers auditeurs, je suis bien 
prêt à faire ma part dans ce do- j 
marne et quand l'heure viendra de 
la faire, j'agirai en conséquence. ; 
Mais je vous demande de faire la 
vôtre et voici comment.

Dans les 92 comtés de la pro­
rince, il nous est impossible de 
tout trouver, de tout déceler et 
de tout dénicher en fait de petits 
et de gros scandales duplessistes. 
Vous, dans vos comtés respectifs 
vous le pouvez; j’ajouterai même 
que vous las connaissez déjà. A­
lors, ce serait si simple pour vous 
de tous nous les faire connaitre. ! 
Ecrivez-moi.

Ecrivez-moi, dites-moi ce qui se ; 
passe chez vous. N'ayez crainte, 
je n'irai pas donner votre nom a 
la gestapo provinciale. Ecrivez- 
moi et nous nous occuperons en­
suite de faire vérifier sur place, 
s'il est besoin de le faire, vos ren-

à suivre a !a page 6

La Commission d'Hygiène du Conseil Municipal, fait appel à la coopération de la population Jérômienne pour lui aider à donner 
à notre Cité son cachet personnel de propreté.

Elle invite donc tous les citoyens à faire le nettoyage complet des cours, parterres, terrains vacants, etc , à faire le peinturage des 
résidences, clôtures et dépendances, à planter des arbustes et des fleurs. Des voitures fournies par la Cité feront le 
ramassage des déchets de toutes sortes, ces déchets devront être placés en un endroit facile d'accès.

Nettoyez...
Peinturez...

Embellissez...
Donnez a votre maison l'aspect de propreté: Employez les peintu res ‘GLIDDEN’

ROGER BiNETTE E N R G .
Dépositaire des peintures GLIDDEN"'

174 AVE. PARENT TEL.: 3464 SAINT JEROME

LA FERRONNERIE ST-JEROME LTEE
HORACE LIMOGES, president

Dépositaire des peintures CANADA PAINT” — Matériaux de construction Outils de jardiniers Tondeuses à gazon

473 RUE LABELLE TELs. : 4692 — RESIDENCE : 6915 SAINT JEROME

TEL. : 4366 

RESSORTS D'AUTOS 

ET DE CAMIONS

JULES-ED. GINGRAS
SAINT ANTOINE DES LAURENTIDES

ALIGNEMENT 

DE PNEUS

SAINT JEROME

MONGEAU & ROBERT COMPAGNIE LTEE
CHARBON — HUILE A CHAUFFAGE — BRUL EURS A L’HUILE 
0

SIMON LATOUR. Gérant

★ BkADINO — Jugée la MEILLEURE bière canadienne 
par dos expert» impartiaux à la grande Expo* Mon 
1950 de Bruxelles.

BRADINO — Jugée la MEILLEURE bière canadienne 
par le nombre toujours croluant de »et rmoteur».
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LE PLUS ANCIEN HEBDOMADAIRE DES LAURENTIDES
Publié à Saint-Jérôme

ASSURONS LE PROGRES DE SAINT-JEROME EN ENCOURAGEANT 
NOTRE COMMERCE LOCAL.

SOUTENONS NOS INDUSTRIES. ELLES SONT UN GAGE DE LA PROSPERITE 
DE NOTRE VAILLANTE POPULATION OUVRIERE.

LABELLE

Le plus grand choix de

Vêfemesiîs printaniers
à prix réduits

AU MAGASIN HARRY
328, RUE ST-GEORGES,

TEL : 3463 ST-JEROME
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Nouveau bureau OURRIER DE VIE LITURGIQUE Vent de

>;08 \FFAIRES EN MARS

I.e commerce de gros en mars s'est maintenu et le volume des 
ventes *c compare bien avec la même période l'an dernier, souligne 
la Banque de Montréal dans sa Revue des Affaires du mois Vu le 
temps frais, les affaires de Pâques ont désappointé par rapport à 
1 an dernier, mais le commerce de détail a été assez stable, les grands 
magasins accusant une augmentation Rentrées passables ou bonnes. 
La demande de bois à construire et à pâte reste forte, à prix fermes.

I.cS opérations forestière- sont terminées dan.- la plupart des 
districts mais le mauvais temps a laissé certains exploitants avec force 
billes de bois. La plupart des usines de pâtes et papiers produisent 
a plein ou davantage, bien qu'on manque de soufre. Le. usines texti­
les produisent pleinement mais les matières premières -ont rares 
dans plusieurs branches

bien occupées Les tanneries 
ont accru un peu leu: production et les prix du cuir continuent de

étant encore erratique. La chaus­
sa capacité. Les prix de fourrures 
l'emporte sur l’an dernier, 

sont pleinement actives, les com 
de peintures est forte, si les penu- 

de matières premières deviennent plus graves Les industries 
des sont actives, mais le manque d'acier restreint les opérations.

Les fabriques de vêtements soi 
accru un peu leur production et 
ter le marché des pe: ux b: tic 
produit encore au-dessous de 

i s *orit fermes et la .demande 
Los fabriques tie meubles 

îles ayant accru. La demande

Wm

mmWm
' va'

• V v -t: ,

’’Octave de l’Ascension (G maij 
Sa Sainteté le Rape Pie XII. dans son Encyclique "Mediator 

Ij . h la S unie Liturgie, déclare ceci: "Ce qui est le plus urgent et 
ce ;i importe au plus haut point, c’est que les chrétiens vivent de 
la vie de la liturgie, en alimentant et en fortifiant l’esprit”. Or deux 

pi meipales idées doivent alimenter et fortifier l’esprit du chrétien, 
• n ce dimanche dans l’Octave de l’Ascension. Tout d’abord, ce diman

hfc. A àkA.

St-Àntoinej
AA. .X Z. A AZàAJLA

Dimanche dernier à 2.30 lus 
p,m. se tenait une troisième 'as­
semblée des francs-tenanciers de 

, la paroisse pour régler enfin la La critique constructive a toujours été le but des "Jérémiades”, 
question du teirain de la fubii gcore une j0js ]a semaine dernière, par nos remarques faites dans le 

Le cm. un écho de l'Ascension. Et avec les Apôtres nous ne voudrions que devant être loué a la Commis but d’améliorer l’état de nos rues et celui de la cour de la gare du 
cc>m : de regarder vers le ciel, ou Jésus est allé. Si Jésus est monté sion scolaire pour 99 ans a $1.00 çànadian Pacific à St-Jérôme, nous avons atteint ce but K neffet, cette 
. . ci-.l. nous aussi, nous pourrons y atteindre, mais â la condition par année. Après avoir décide le imp0rtante compagnie de transport qui dessert la région des Lauren- 
d’nb-c vc les commandements de Dieu, et de vivre suivant les en- vote ouvert par le vote. 34 furent tjdes vient de faire réparer l’entrce de la cour et boucher les trous, 
scignçment.- du Christ. En deuxième lieu, la liturgie de ce dimanche en faveur et 44 s objectèrent. A ^Î2js ce n-est pas asse2; jj faut un pavage permanent à cette cour 
nou- prépare a la Pentecôte. Avant de quitter ses Apôtres, Jésus près Rassemblée parait-il que quel-j g. acj)alandée!
leur avait promis de ne pas les laisser seuls, mais de leur envoyer ques gagnants qui ne font partie ________________

»n Esprit de consolation et de vérité, qui viendrait les soutenir dans que de la paroisse canonique, re- 
i i xercice de i apostolat et rester avec eux jusqu’à la fin du monde, grettaient un peu leur victoire. E 

et apostoh t. Jésus ne le cache pas, entraînera les Apôtres jusqu'au videmment il était trop tard, 
mai tyre Mais pour que les Apôtres puissent affronter les persécu-, Nos commissaires: MM. J E 
lions et le martyre, ils ont besoin de soutien. C’est le Saint-Esprit Labelle président. \\ . Plamondon, 
qui leu accordera cette force héroique. -T Miliaire, L. Roy (côte double),

Nous, les chrétiens du 20c siècle, n'avons-nous pas besoin de

M. Louis-Philippe RAYMOND, op­
tométriste de noire ville, qui nous 
fait savoir que son bureau, ci 
compter du 1er mai, sera situé 
dmi': le nouvel édifice Woolwortli. 
au numéro 310 de la rue St-Geor-

cette nostalgie de la patrie céleste et de ce soutien continuel de l’Es­
prit Sanctificateur, pour vivre selon l’Evangile et être dignes de mé­
riter la récompense éternelle promise aux gens de bonne volonté?

. On aura remarqué aussi que la Cité de Saint-Jérôme a enfin 
réparé, tant bien que mal. les principales rues endommagées par le 
degel du printemps. Le président de Ja Voirie, M. i’échevin Lapointe, 
n’aurait certainement pas été à i’aise dans sa nouvelle voiture si la 
chaussée n’avait pas été réparée. Non, non! n allez pas croire que cet­
te dernière acquisition de M. Lapointe a forcé son département à agir 

et D. Lapierre. reviennent donc au ut vl(£.

CAM R ACNE D’EMBELLISSEMENT

La campagne d’embellissement est devenue une tradition à Si­
doine Cette année, appuyée par le département municipal de l’hy- 
îeiie et de l'inspection sanitaire, elle promet de surpasser toutes les 
récédentes en résultat-. Elle commence le 7 mai pour se terminer 
î 20 du mois.

Il faut qu* vous participiez a ce gala de beauté printanière de 
a Reine du Nord. Vous aurez cette sensation de participer plus étroi- 
ement à la transformation de notre ville si votre demeure, votre 
ome resplendit en c> tte occasion, il ne s’agit pas d une corvée: ici. 
suffira d'un peu de peinture, là un gazon vert et bien tondu, ail- 

urs, lira- ph.te l ande de vos fleurs préférées et partout, une grande 
ropreté.

Travailler a ce que St-Jérôme resplendisse d apparence et de 
ropreté. vuila certes un admirable geste de civisme qui mérite tous 
;s encouragements. Mais pour arrriver à ce but. il est nécessaire que 
m* et chacun des citoyens y aille de son propre effort.

Soirée de
vues ammees

lin canadien
nommé évêque

LJ REV, PERE GERARD 
MONGEAU. MISSIONNA IRE 

OBI.AI DE MARIE 
IMMACULEE.
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'Chartres ! !

LES AMIS DE L’ART

La campagne annuelle de souscription de la Société "Les Amis 
de l’Art" a lieu cette année du 3 au 16 mai inclusivement. St-Jérôme 
li ât y participer parce que cette bienfaisante société compte plusieurs 
membres ici qui profitent des immenses avantages qu’elle leur pro­
cure De plus, on connaît son oeuvre d'éducation artistique de la jeu­
nesse. et ses activités se multiplient La contribution financière du 
public est plus que jamai- néce>--aire pour que l'oeuvre continue et 
même augmente son influence chez les jeunes.

La sympathie effective «les autorités religieuses et civiles lui 
est acquise Le grand public a su répondre généreusement jusqu’ici 
. es appels. Les résultats obtenus justifient la confiance qu'on lui a 
témoignée-: des milliers de jeunes lui dop ent de connaître des hori­
zons intellectuels inestimable- dan- un monde que le matérialisme 
envahit. ,

Supportons avec enthousiasme la société Les Amis de 1 Art 
et appuyons son travail en lui assurant U- ressources nécessaires a 
son modeste budget Et la jeunesse canadienne, peut-être de - - pro 
p:cs enfants, en set ont directement les bénéficiaires

Jeudi le 10 mai a 8.30 hres. 
Le Conseil du Film présentera la 
dernière d'une série de vues ani­
mées, a la salle des Chevaliers 
de Colomb.

Le film principal de la soirée 
intitulée "Au carrefour de la vie” 
c’est une étude sur la délinquan­
ce juvénile. Ce film, réalisé par 
le Conseil du Cinéma des Nations 
Unies, permet d’assister a quel­
ques drames de l'enfance. On fait 
voir les causes du mal et on sug 
gère certains remèdes.

La soirée sera présidée par M. 
Noel Boucher, secretaire du Con­
seil du Film. Monsieur Boucher 
se fera un plaisir de répondre 
a ix diverses questions qui pour­
raient lui être posées.

Le programme de la soiree 
comprend les films suivants.

Le lait quotidien ( 10 minu­
tes ). _

Au carrefour de la v ie 2 mi­
nutes).

Dame truite prend la mouche 
1 (15 minutes en couleurs). Ci ra 
iniques (12 minâtes, en cou­
leurs).

Mme Ludger Mongeau, domi­
ciliée a f035, rue Dorion, à 
Montréal, apprenait ces jours 
derniers que son fils, le Révé­
rend Père Gérard Mongeau, së rëcùeïùënt 
o.m.i.. Supérieur depuis douze Sur ;on abside

La plus belle 
D’entre les cathédrales, 
Notre-Dame-de-Chartres, 
Agenouillée,
Dans les blés de la Beeuce, 
Prie;

Ses arcs-boutants,
Comme des mains jointes.

même problème que l’automne 
dernier, puisque le terrain de la 
Fabrique est refusé. Bâtiront-ils 
de l’autre côté de la petite rivière 
St-Antoine? Il y en a encore qui 
reprennent le projet d'agrandisse­
ment de la présente école pour 
en faire un collège et dans quel­
ques années bâtir un beau couvent. 
Sur cette dernière solution, il fau­
drait bien s’assurer de l’assiduité 
de notre personnel enseignant si 
bien qualifié.

Il y a quinze jours, je mettais 
en relief le projet des cent mai­

! sons dans une colonne séparée. 
Aujourd’hui, j'ajouterais qu’il est 
à conseiller aux désireux de pos­
séder sa propre demeure de procé­
der avec prudence. Avis aux inté- j 
ressés.

Voici une histoire intéressante qt : nous tombait sur les yeux 
ci ;e semaine: La patate frite a une existence intéressante: 10 minu­
tes dans h. -laisse. 20 secondes dans la bouche, 2 heures dans l’esto­
mac... et toute une vie sur les hanches’

Il n'est pas rare de voir de nos jours des gens conserver sur 
eux de fortes sommes d’argent. A ia campagne surtout, nos cultiva­
teurs conservent encore la pratique du vieux "bas de laine” et gar­
dent dans leur maison tou- leurs gains accumulés au cours des an­
nées. Cette pratique est devenue excessivement dangereuse aujour­
d'hui ou les assauts sur les personnes qui ont la réputation de garder 
sur eux ou a la maison leurs argent;, sont devenus fréquents. “Savez- 
vous, nous disait la semaine dernière, un gérant de banque de St- 
Jérôme, que certains cultivateurs n’ont pas confiance dans la banque 
et ne veulent pas y déposer leurs économies? C’est incroyable, nous 

: lui avons-nous répondu!” Quand les banques de Montréal, Canadienne 
| Nationale ou Provinciale feront faillite, le monde aura cessé d’exis- 
! ter... ou encore ces maisons banquaires auront changé de nom!...

Tandis que ses deux clochers, 
L'un.
Tel une flèche.
Et l’autre.
En broderie de pierre.
Se tiennent
Majestueusement droits.
Au dessus de la plaine:

Mis HOMMAGES A NOTRE ARCHEVEQl E

La semaine dernière i! y avait un double anniversaire pour 
aiihevéque de Montreal En effet, le jour de son anniversaire de 

naissance. Son Excellence Mn Paul Emile Léger était sacie «uihe 
vêque de Montréal

Les fidèles de St-Jérôme et de la partie des Laurentides corn 
f.:ise dans son diocèse lui adressent un respectueux tribut d'homma 

et prient la Providem* de lépandre sur leur bien-aimé pasteur 
si - plus riches bénédictions.

Depuis un an, Mgr Léger se dépense sans compter pour le bien 
i-tn spirituel des âmes de son immense troupeau. Jamais. Son Excel 
iciui- n'a reculé devant les sacrifices et la fatigue que lui imposait 
son ministère Aussi connaît Elle aujourd’hui tous les problèmes du 
champ apostolique sur lequel s’étend sa juridiction Elle nous a don 
ne quatre nouveaux pasteurs a St-Jérôme même et plusieurs auties 
dans notre région Les paroissiens de St-Jérôme surtout lui sont u 
onnnissanls pour le nouveau père. ci bon et si dévoué, qui a pris la 

Place de Mgr Emile Dubois. PD que le mauvais état de santé for 
tait a démissionner l'automne dernier et qui laissait bien du regret 
parmi ses ouailles. Nous voulons parler de M l’abbé Philippe Labelle 
qui a rapidement conquis l’affection des Jcrômions en conservant 
dans leur coeur un souvenir ému pour celui qui lui demandait de 
continuer l’oeuvre commencée

Nous demandons a Monseigneur Léger de bien vouloir a< cep- 
ter les félicitations et les meilleurs voeux de la population de S,-J(

' me e' de la région.

Uf[cuuc
cTiXaxs.

BULLETIN DU CLUB RICHELIEU
Lors du souper hebdomadaire 

du 2-1 avril courant, le conféren­
cier-éclair fut le Dr Rosaire La­
pointe qui nous a donné d intéres­
santes statistiques sut le "Kessus- 
eitateur” et les nombreux bien­
faits et résultats obtenus a l'aide 
de eel appareil qui a été offert 
par le Club à l’Hôtel Dieu de St- 
Jcrômo. Il nous a en même temps 
appris que le montant de ce ca­
deau est maintenant entièrement
acquitté.

Ensuite, l'ami Marcel Cardinal 
a présenté à l'assistance le con­
férencier invité, M. François-Au­
guste Lorrain qui nous a entrete­

nus de son récent voyage en Anu­
rique du Sud en illustrant sa con­
férence de projections lumineuses 
Il fut remercié par Me Raymond 
Raymond président élu du club 
Rotary.

Environ 100 convives ont parti­
cipe à ce dîner-causerie mixte. En 
marge de notre grande campagne 
d'organisation annuelle qui aura 
lieu les 22 et 23 juin prochain, nos 
lecteurs sont priés de surveiller at­
tentivement les prochains Bulle­
tins du Richelieu pour de plus am­
ples détails à ce sujet.

Le Publiciste

Exposition onricoie
L idee que ’.e cu e Paquette te- 

i nait à coeur à Su-Antoine soit 
'le’.le d'une exposition agricole sc­
ia enfin réalisé cette annee alors 

! que Gustave Bouvrette a réussi 
un coup de maître en réunissant 
pour une assemblée préliminaire 
un groupe de dix hommes ayant 
tous fait leurs preuves dans les 
principales organisations de St- 
.lérôme

A Va première assemblée Gusta- 
VI- Bouvrette a réussi d'un seul 

I coup à vendre son idée et dès la 
; deuxième assemblée on procédait 
à l’élection qui donnait les résul­
tats suivants: President Gustave 

I Bouvrette: Secrétaire. Maurice
1 | Riot : Trésorier Jean-Paul Mer- J rier. Conseil d’AdministraUon: Dr 

A Chenier. Simon Latour Mare 
Rolland J Sarto Perrault. 
Directeurs: Jules Ed Gmgras.

1 Marcel Deschambault, Donat Roy. 
Lucien Bombardier.

La date de cette exposition a- 
grieole: les 21. 22. 23. 24 juin; 
quatre jours de courses il un 
prog amme de courses a chaque 
q.ur. une attraction ayant attiré 
lr> fouies considérables de 1 At-

au pn. ifique l'an passé 
sera au programme, des amuse­
ment- de toutes sortes tel que 1 on 
voit aux grandes expositions; en­
fin tous les comités sont formés 

i et ont déjà accompli un travail 
monstre, ce qui laisse prévoir un 
événement sans égal dans les an­

i nales.
Chaque membre de la Comrois- 

i sion possède un plan de la dispo­
sition des kiosques et sont déjà 
en vente; pour informations on 

i peut s'adresser soit au président 
; des kiosques M. Edouard Gingras 
ou à ses assistants.

ans de la mission oblate des 
Philippines, venait d'être nom­
mé par le Souverain Pontife, E- 
vêqué titulaire de Diana et Pré­
lat de la prelature de Cotabato et 
Suiu.

Voici un extrait de la lettre 
epic le nouvel évêque adressait à 

i sa mere pour lui annoncer la : 
i nouvelle: "Au même moment, : gt je soleil, 
ma pensec- vola vers vous. Quelle De très loin, 
joie pour ma chère maman et.,Joue des hymnes de gloire 
pour tous les siens. Quel hon- ; Dans ses vitraux, 
neur pour toute notre famille, i Que ies tailleurs de 
Je porterai le fardeau mais tous ' Firent si beau! 

i vous y prendrez de la joie et de ! Comme en disant 
1 la gloire. Chème maman, c'est , Leur prière:
' donc avec joie que je v ous pré- 
-ente ce bouquet d honneur en 
recompense de tout ce que vous 

; avez fait pour moi et de tous 
les sacrifices que vous avez aussi 

i faits dans votre amour pour le 
IbON DIEU. 11 vous récompense 
i Lui-même en vous retournant 

V Otre fils w éque! "
Le nouvel éveque est le frère 

;d : Reverend Pere Marcel Mon

, La compagnie de Papier Rolland, donnant toujours l’exemple
\ ous avez i emarque que notre de -a -oonne entente qui doit régner entre patrons et ouvriers, vient

lumière

Prière de pierre,
Chartres,
Aux dalles creusées.
Aux piliers ridés,
N”a cessé de prier
Et de chanter
Au nom de tous ceux
Qui. pour la faire aussi belle.
Consacrèrent leurs vies.
De pères en fils:

du Centre Catholi- Au nom aussi de tout ce peuple

Sans l’inventeur il n'y aurait 
pas de progrès, et sans l’auteur 
maintenant où seraient les jour­
naux et volumes... je me le de­
mande.

On trouve toujours des gendres 
avantageusement riches après que 
les filles sont toutes mariées — 
Faut savoir se contenter ici-bas.

«eau. o.m.i., 
que de l’Uhiversitc d’Ottawa, et 
de trois religieuses ties RR. SS. 
de- SS. N'N. de Jesus et Marie. 
Sueur Gerardo, Soeur Madeleine 
Françoise et Soeur Hélène-Au­
gustine. L’évêque élu compte é- 
ealement à Montréal, un autre 
frire. M. Fernand Mongeau, c-t 
deux autres soeurs. Mme Victo- 
rin Larsen (Lucienne) et Mme 
Maurice I.auzon (Thérèse).

Le dynamisme
de Lapnlme

Le dernier numéro de la gran 
de revue "Saturday Night” con 
tient un article élogïeux sur le 
chef du parti libéral provincial. 
M Georges Lapnlme Cet article 
qui est signé par un journalislt 
éminent. M Edward Bantey. est 
ntitulé The Man Against Du 
>le- - i s ' M Bantey souligne le dy 
namisme de M Lapnlme et 1 en 
thousiasme qu'il crée partout où 
i! v De plus, l’auteur note l’im­
portance du programme de josti 
ce sociale qu'ont adopté les libé 
raux provinciaux. 11 dit que la 
justice sociale est a ! ordre du 
jou: vu particulièrement la façon 
dont M Duplessis traite les syn­
dicats Et il rappelle que M. La- 
palme a un programme d’autono­
mie positive et réelle, comparati­
vement à l’autonomie stérile de 
M Duplessis. Le numéro en ques­
tion est en date du 1er mai.

La Bible vous parle
Conduisez vous bien parmi les 

paiens, afin que, même sur les 
points où ils vous traitent calom 
nieusement de malfaiteurs, ils 
glorifient Dieu à la vue de vos 
bonnes oeuvres, au jour de sa vi­
site.

(I Pierre II, 12) 
(Texte préparé par la Société 

Catholique de la Bible).

Français
Qui vit tout a côté.
Dans ses vieilles maisons

délabrées.
Et qui prie
Seulement qu'à la regarder.
Lui aussi;
Au nom de toutes les Chrétientés.
L'Ancienne
Qui l’a voulu telle.
Et la Nouvelle.
La Nôtre.
Qui se sanctifie 
Rien qu’à la regarder,
ELLE,
La plus belle d’entre les

cathédrales, 
NOTRE-DAME DE-CHARTRES.

Jean-Yves G RENON 
Chartres, le 31 mars 1951

sportif Jean-Paul Bouvrette. a su 
faire disparaître les bandes de la 
patinoire qui ont si bien servi au 
cours de la saison froide. Félicita­
tions Jean-Paul! Avec le prin­
temps. il est bon de nettoyer et 
même d'enjoliver. Quelques-uns 
projette d'organiser les jeux sin­
ce même terrain. — Pour ce 
dernier projet il faut réflé­
chir avant que n'arrivent d'ac­
cidents graves. — Vous con- 
gieuses et les dévouées gardes-ma­
lades. Si vous êtes sérieusement 
malade, n’hésitez pas à vous con­
fier à toutes ces personnes quali­
fiées.
Qu’il est appréciable d'avoir tout 

| près un hôpital si bien organisé! 
De ce temps-ci, plusieurs béni fi- 

i cient du bon service de cette ins­
titution. Il faut rencontrer un con­
valescent pour entendre louanger 

| le corps médical, les dignes reli­
gieuses et les dévouées garde-niala J des. Si vous êtes sérieusement ma­

i lade. n'hésitez pas à vous confier 
à toutes ces personnes qualifiées.

Soulignons que les accidents de 
i la route sont déjà commencés dans j 
, notre paroisse. Il faudrait 
pourtant trouver le moyren d'évi- 

I ter ces pertes. Espérons que le j 
gouvernement nous aidera à mieux 

; nous protéger en faisant obser- 
vt r davantage les règlements de la 
circulation.

Bel office religieux précédent 
le beau jour de l'Ascension. Nos 
rogations se sont déroulés selon la

d’accorder une substantielle augmentation de salaires à tous ses em­
ployés de St-Jérôme et de Mont-Rolland C'est la troisième fois que la 
chose se produit en un an! Ne chercher pas la raison pour laquelle 
les employés de Rolland sont fiers de travailler peur cette belle in­
dustrie des Laurentides! Nous félicitons encore une fois patrons et 
employés d'avoir trouvé si rapidement et. semble-t-il si facilement, 
un terrain d'entente qui a abouti encore une fois à une nouvelle aug­
mentation de salaire, à la signature d’un nouveau contrat et au rayon­
nement d'une paix et d'une aisance dans de nombreux foyers de St- 
Jérôme et de Mont-Rolland.

Le curé de St-Jérôme, M. l’abbé Philippe Labelle, avait obtenu 
de ses paroissiens, à chaque messe du dimanche, qu’on ne quitte pas 
l'église avant la fin du dernier évangile Et les gens ont répondu 5 
l'appel de leur pasteur en offrant ainsi le specL.riv ut, wiucliens re­
cueillis. fervents et respectueux à l’église jusqu'à ta fin des offices. 
Cependant, dimanene .er. on a commencé à se relâcher un peu 
et plusieurs ont pr’; la ; > . te après la bénédiction de l’officiant. Pour­
tant ce n e-; : a.- une m...ute de plus qui va bouleverser tout, notre 
programme ou dimanch il i s'agit que d’une règle élémentaire de 
polite:se. Arrêtez-vous u.i insu nt, et remarquer la scène disgracieuse 
d’une foule qui se retire de glise pendant que le prêtre est à l’au­
tel: On dirait que les gens • nt peur d'entendre le "God Save the 
King ' et se Sauvent avant la fin du spectacle...

Nos remarques de la semaine dernière au sujet des prix à St- 
Jerônie ne s’appliquaient seulement à très petit nombre de marchands 
jérômiens. Par ailleurs, on doit avouer qu’un bon nombre de nos com­
mercants locaux s’efforcent, même en s’imposant des sacrifices lourds, 
à garder des prix raisonnables et même plus bas qu’à Montréal ou 

>Kn ailleurs Dans la mercerie et le vêtement pour hommes, il a été dé- 
îinitivement établi que les prix à St-Jérôme sont excellents et peu­
vent rencontrer toute concurrence et satisfaire les clients les plus 
exigeants. Chez nos épiciers-bouchers, on pourrait certainement faire 
mieux, surtout chez le petit commerçant. Il est vrai que les frais sont 
pins elevés parce que le débit plus faible, mais tout en tenant compte 
de ce facteur, on doit rester dans une juste limite Nous avons for­
mulé ces remarques pour aider nos marchands à conserver leur clien­
tèle et rappeler quelques-uns à l'ordre. Et nous recommandons à nos 
commerçants d'annoncer plus souvent: c'est le plu: sûr moyen d’attirer 
la grosse clientèle de St-Jérôme et de la région. Et c'est le moyen 
que prennent d'ailleurs les marchands de la métropole

1 liturgie avec beaucoup de piété 
.chez l'assistance peu nombreuse, 
i H ne faudrait pas oublier que ces
prières spéciales implorent le , , ’ , , . _
Tout-Puissant spécifiquement pour . . Le des noces e’’ revenu avec lc beau ,cm*>s 0n sc £ent
iv> biens (le la terre Aide loi le sa!’ j0-vt',lx "feteux et on falt J0Mer du k,a*«n ''«« to,OI1"! Les 
ciel t'aider’’” ! <-’onst''is (!l,i ont donnes l’an dernier par les autorités religieuses

et civiles de St-Jérôme comme dans toutes les autres villes de la 
province s'appliquent encore cette année. Et c’est aussi ennuyeux

//

Sommaire
de "Relations

MAI 1951
EDITORIAUX: — O bonne en 

unt.e! — Base de discussion sur le 
plan international — L'enquête 
-ur la moralité aux Etats-Unis.

ARTICLES: — La loi relative 
aux écoles de protection de la jeu­
nesse — Frère Jacques — Virgi­
nité et mariage — Paul Vanier. 
Faut-il un contrôle des prix? — 
Emile Bouvier.

COMMENTAIRES: * • Le mou­
vement Tax Christi ” — Poésie à 
l’école ménagère -— La colonisa­
tion à Rimouski — Les Néo-Cana­
diens — Le bombardement de 
Cassino.

AU FIL DU MOIS — Le Pape 
et la psychothérapie — "Bonne 
fête, maman” — Congrès du Con­
seil canadien de la Presse catho­
lique — Thémis — La libération 
de René Rocque.

ARTICLES: — Au secours des 
sans-foyer — Emile Gervais — 
Horoscope de 1971 — Alexandre 
Dugré — Dix ans de service so­
cial à l’école — Stéphane Vali- 
quette — Horizon international. 
Joseph-H. Ledit.

Bort't

LES LIVRES: — Le Triomphe i en 1951 que ça l’était en 1950! su: tout quand on n’est pas de la fête.,
de la miséricorde — Une martyre _____ ________
de la pureté. Maria C.oretti — Re­
portage sur la vie de Jehannc II 
d'Arc — Qu'est-ce que la missio- i
logie" — Le système ‘•colairr de ! 
la province de Québec — La Vie i 
franco-américaine — Commentai- : 
res sur Desportes — Théâtre Ca ! 
nada — Annuario estatistico do 
Brasil. 1949.

Abonnement: S2.30 par année. 
- le numéro: $0.25.

Relations”
8100. boulevard St-Laurent. 

Montréai-14. Que. VEndcme 2541

'Mon missionnaire 
adoptif"

NE NEGLIGEZ PAS LES PRE 
MIERS SOINS

Si peu graves quelles soient, 
une coupure ou une brûlure ne 
sont jamais assez insignifiantes 
pour être négligées. Les premiers 
soins immédiats et le traitement 
jusqu’à guérison complète pré­
viennent l’infection et des trou­
bles graves. Tout foyer et toute 
place d’affaires devraient avoir 
une trousse de premiers soins où 
l’on garde bandages, antiseptiques 
et pansements convenables pour 
les coupures, les brûlures et les 
piqûres d’insectes. Un livre de se­
courisme et des renseignements 
sur les poisons et leurs antidotes 
doivent se trouver à portée de la 
main.

Le Missionnaire à l’étranger qui 
n’est pas supporté par une ou plu­
sieurs familles de son pays res­
semble à un enfant abandonné. Sa 
vie apostolique est paralysée et 
ne peut fournir qu’un très faible 
rendement. Cette expérience a a­
mené l’établissement au Canada 
de plusieurs bureaux d’adoption 
missionnaire dépendant d’un bu­
reau central, situé à 3658. rue 
Ste-Famille. Montréal 18. P.Q.

Familles qui n’avez pas d’enfant 
missionnaire, petites soeurs qui 
n’avez pas de frères missionnaires, 
pourquoi ne pas en adopter un 
qui sera votre fils ou votre frère 
spirituel et dont vous soutiendrez 
l’apostolat en partageant aussi ses 
mérites?

POUR ADOPTER UN 
MISSIONNAIRE:

1. — Ecrire d’abord au bureau 
central de l’Adoption Missionnai­
re pour lui demander de vous dé­
signer votre missionnaire adoptif. 
Quand vous avez son nom et son 

('adresse, vous tenir en communi­

cation avec lui pour connaître ses 
besoins les plus pressants, et es­
sayer de le soulager, selon vos 
moyens, soit en correspondant di­
rectement avec lui, soit en adres­
sant vos aumônes à son nom au 
bureau de l’Adoption, 3658, rue 
Ste-Famille.

2. — Offrir vos prières, l’ac­
complissement fidèle de vos de­
voirs d’état, et vos sacrifices quo­
tidiens pour l'apostolat de votre
missionnaire adoptif.

3. — Vous pouvez aussi vous 
faire aider dans le soutien do vo­
tre missionnaire adoptif en deve­
nant zélateur ou zélatrice des 
Clubs Pie XII, et en lui faisant 
parvenir à son nom personnel, par 
l’intermédiaire des Clubs Pie XII, 
les aumônes recueillies des mem­
bres de votre Club. Pour devenir 
zélateur d’un club Pic XII, écrire 
au bureau de l’Adoption, 3658, rue 
Ste-Famille. Montréal 18.
• A DEUX POUR TOUJOURS AU 
SERVICE DU MAITRE”. .

Le Directeur de l’Adoption 
Missionnaire. Centrale de 
l’Adoption Missionnaire, 
3658. rue Ste-Famille, 
Montréal 18, P.Q.-*-- * ;
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CE QUI S'ECRIT A PARIS
ET SE UT AU CANADA

Les Amis de l'Art

‘ <t>ar Solange Ckaput Rolland)
PORTRAITS DE FEMMES, (par Emile Henriot)

A leur belle galerie de portraits féminins peints par La Va- 
rende, les éditions du Cercle du livre de France viennent d'ajouter 
ceux d’Emile Henriot groupés dans un savoureux volume intitulé 
Portraits de Femmes, cî'Héloise a Katherine Mansfield. Le temps 
n’est plus propice à l'éloge d'Emile Henriot. Ses nombreux travaux 
d’essayiste, de romancier et de poète ont depuis longtemps consacré 
sa réputation d'excellent écrivain. Les pages qu'il vient d écrire sur 
toutes les femmes qui ont rehaussé le prestige des lettres universel­
les autant par leurs charmes que par leu: immense talent, sont 
d’une fort belle plume. Henriot excelle à mettre à nu lame intime 
de toutes celles qui ont posé leurs marques dans l’histoire des litté­
ratures. Ses portraits sont attachants, pénétrants et ils s’attireront 
l'estime de tous ceux que passionnent les indiscrétions littéraires.

LAMARTIME, (par J. Lucas-Dabreton)
Si M. Lucas Dubreton voue à Lamartine un culte que son ex­

cellente biographie affirme, ses propos ne se départissent jamais de 
cette objectivité et de cet amour de la vérité qui sont les signes du 
véritable chercheur La vie de Lamartine a été suffisamment auréolée 
d’une lumière faussement romantique peur que le lecteur soupire 
d’aise devant un biographe qui ne sacrifie jamais à l'exactitude, l'in., 
ge romancée de l’homme. \vee une patience inlassable, l'auteur de 
Lamartine s'est appliqué a .au • revivre suu.^ nos yeux enchantés les 
êtres que le poète nous fit connaître par son oeuvre Patiemment, fi­
nement, ironiquement La . 'ton a décortiqué ces personnages 
mythiques e*t il leur a donc. .* ... : résence tout ce qu il y a de plus
charnelle, de plus humaine Les amants de poésie lui seront recon­
naissants de son excellent ouvta. et s'ils s'en trouvent quelques-uns 
pour trouver peut-être un. peu longue l’histoire de l’auteur des Mé­
ditations, ii s‘e» trouvera plusieurs pour admirer ouvertement l’essai 
de M. Lucas-Dul» eton. Edition Flammarion. Paris, 1951.

LA GRANDE SA -ARRE. par Jean. Doutreligne}
Les a mate u;:, de litte ature dantesque seront servis a souhaits 

avec l'hallucinant : aman de Jean Doutreligne. La Grande Bagarre 
raconte avec une abondance de details à faire dresser les cheveux, 
la terrifiante histoire de la prochaine guerre contre le communisme. 
Avec une audace peut-être louable pour un romancier mais déconcer­
tante pour le lecteur, l'auteur s applique à nous décrire avec une 
minutie terrifiante l'atroce odyssée de nos frères qui demain peut- 
être auront à se battre contre les Russes II se glisse dans les propos 
de l'auteur des notes sévères pour les dirigeants actuels, mais ces 
interventions du romancier n'entravent pas les jeux de sa fiction 
La Grande Bagarre a ce mérite de nous faire réfléchir sur nos 
destinées futures et par ces prophéties menaçantes il nous rend cons­
cients du simple bonheur de vivre. — Edition Flammarion Paris. 
1951.

Cl ESEME.XIS
ARTISTIQUES:
Chez les Compagnons, les 5 et 

12 mai en matinée, "Le Bal vies 
Voleurs"; A l'Ermitage, le 15- 
mai, concert de la Petite Sym­
phonie de Montréal; Au Moyse 
Hall de rUniversite Mc Gill, le 
16 mai. concert du McGill Cham­
ber Music Society.

Billets a prix réduit sur pro­
curation de la carte de membre: 

•V féglise Je l'Ascension de Yv est 
mount, le 7 mai. le groupe Con­
rad Letendre présente Kenneth 
Gilbert, orgaiste.

En s'adressant a \ bureaux de 
l'Association, les membres peu­
vent -e procurer des laisser pas 
ser pour assister a la prochaine 
conference du Club Musical et 
Littéraire, 'e S mai, au Ritz Carl­
ton.
EXPOSITIONS:

Au Secrétariat de la société, 
le samedi après-midi de 3 à 3 
lires, et le dimanche de 2 a 5 
h res, LE SALON DU PRIN­
TEMPS organisé par Les Amis 
de l’Art et qui réunit des oeu­
vres de ne,s artistes canadiens; 
Au Musée des Beaux-Arts, le 
68ième Salon Annuel du Prin­
temps; A la Dominion Galery 
jusqu'au 12 mai, les peintures de 
B. C. Binning.

Les 125 ans.

Avec le mois de mai et la bel 
! le saison, les mariages chaque 

semaine, seront plus nombreux. 
; de même que les réceptions en 
I l'honneur des fiancés, et autres 
réceptions. Nous demandons a 

î nos lecteurs vie nous communi­
quer leurs nouvelles sociales que 

j nous publierons avec plaisir et 
1 sans aucun frais de leur part.

MARIAGES 
Pi o i encber'GauthHr

Demain matin, a ~ heures, en 
l'eglise vie Saint-Jérôme, sera cé­
lébré le mariage de Mlle Denise- 
Gauthier, fille de M. et de Ma­
dame ]ean-Baptiste Gauthier, a- 
vcc M. Oui! Provencher, fils de 
M. et de madame Edouard Pro­
vencher, de Saint-Antoine vies 
Laurentides.

viet. était vie passage a nos bu­
reaux cette semaine.

Mes Joseph Fortier, ï.ëopnM 
Nantel, Camille L. vie Martigny, 
Benoit Marchesseault, Raymond 
Raymond. Paul Larose, Lucien 

1 hinel, Henri Prévost, | E. Cha­
re c ce, Marc Fin :çher et Jean Gue­
rin, étaient de passage a Juliet­
te. mardi dernier, a l'occasion 
de rassemblée annuelle du Bar­
reau des Laurentides.

M. Claude - Henri Grignon, 
de Ste-Adèle, a fait une courte 
visite a nos bureaux, la semaine 
dernière.

Le thème .

\1 orris-Latour
Vendredi prochain, le 11 mai. 

-era béni le mariage de made­
moiselle Jeannette Latour, fille 
de M. et de Madame A.-Raoul 
Latour, de Saint-Jérôme, avec 
M. Harry Morris, fils de M. et 
Mme \Y. M. Morris, de Mont­
réal.

Le R. P. L égaré-, o.p., prédica­
teur vie retraite fermée, et an­
cien curé de Notre-Dame' vie 
Grâces, était de passage à Saint- 
Jérôme, cette semaine, où il a 
salué trois de ses anciens parois­
siens, MM. Paul et Rostand 
Be.uisv.joar et M. Marc Fortin.

Me Jean Guérin était de pas­
sage a Montréal, par affaires, 
cette semaine.

Isuite de la page II 
S.E Mgr Paul-Emile Léger, ar­

chevêque de Montréal.
L'Honorable Jean-Paul Sauvé. 

Ministre du Bien-Etre Social et 
1 Je la Jeunesse.

Mgr Albert \ alois. P \ . \ t> . 
Président de l'Association des An­

! viens.
LE JEUDI. 10 MAI 

ÎOh. a.trt. — Messe pontificale, à 
l'église paroissiale, célébrée par 

i S.E. Mgr Paul-Emile Léger, arche­
; èque de Montréal.

Sermon de circonstance par S 
E. Mgr Porcival Gaza, évêque au 
xiliairc à Valleyfield.

lh pan. — Banquet au réfec­
toire des élèves,

3 h. p.m. — Photographie.
4 h. p.m. — Enlèvement de la 

première pelletée de terre en v ue 
de la construction de l'aile clu 125e 
(aile des anciens).

5h. p.m.: — Vin d’honneur of­
fert par l'Association des Anciens. 

6 h. p.m — Souper 
8 h. p.m — "La Cavalcade du 

125e" — Evocation sonore — Réa­
lisateur: Paul Leduc.

LE VENDREDI, 11 MAI 
9h. 30 a in. — Service funèbre 

pour les anciens décédés, célébré 
dans la chapelle du Séminaire, par 
S E. Mgr Ce-.rad Chaumont, an­
cien supérieur, évêque auxiliaire 
a Montréal.

Le monde
(suite de la pag: 1)

Le 24 mai 1949. le demandeur obtenait jugement contre le a-, 
tendeur pour $1000 avec intérêts et les dépens. Par la suite, une .s,-,1Sjt 
était pratiquée sur les biens du défendeur: une estrade en !,, j e 
les spectateurs, une estrade pour les juges, une écurie no 8 
tic écurie no 10. etc. Henri Bohémier contesta la saisie

« Pom­
me au- 

cn Produj.

»

Les EtorsUnis
'.suite de h page l1

On s'étonne parfois de constater que les Canadiens français 
sont la cible de quolibets méchants, de critiques révoltantes et d'os­
tracismes injustes. Après chacune de ces petites tragédies où l'on 
nous attribue le rôle Ingrat, les premiers a prendre feu, chez nous, 
ce sont précisément ceux qui sont involontairement et indirectement, 
mais réellement responsables de notre mauvaise renommée à l'étran­
ger N’est-ce pas un peu cocasse, tout ça?

Ceux des nôtres qui affichent publiquement et constamment 
des attitudes xénophobes devraient pourtant être les derniers à se 
plaindre de ce que l'étranger nous paye de la même monnaie, qu'il 
s'agisse du rôle joué ici par notre clergé, des coutumes canadiennes- 
françaises, de Ti-coq. etc., etc

Etre misanthrope pour soi. cela peut se tolérer; mais essayer 
de compromettre tous ses compatriotes dans une même aventure de 
misanthropie, voilà un bien mauvais service rendu aux siens.

Le Canada français a certainement une autre mission à rem­
plir en ce inonde que celle d une opposition systématique à toutes 
les oeuvres des nations que la Providence a solidarisées pour un 
temps avec lui par des épreuves communes.

En justice pour ceux dont nous déplorons ici la xénophobie, 
on doit tenir compte des causes qui expliquent ce travers.

C’est le nationalisme qui. pêle-mêle avec de nombreux et ex­
cellents services, nous apporte cette xénophobie laide et pernicieuse j

La fierté nationale quelle belle chose: Mais, aussi, que der i 
reurs. de sottises et de crimes se commettent sous son enseigne, j 
quand on en fait un pestulat trop absolu:

Les articles de la présente rubrique sont publiés sous la res 
povsabilité inorale de l’Opinion Libre, .service de rédaction d rigé par 
Eugène L’Heurenr Adresse postale: 2 de Callières. Québec

ALPHONSE RANGER
E N R G.

Entrepreneur — Electricien 
Réparations générales

SPECIALITES: Reparafions de laveuses et soudure 
à l'oxygène. — Pièces de rechange de 

laveuses "Beafty" et autres marques 
Vendeur autorisé des produits ' Northern Electric" 

et "Beatty”-
poêles électriques repasseuses etc.

----- SERRURIER ------
Tel.: 4672
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prement di: est px-ésidé par Me 
Paul Gérin-Lajoie. jeune avocat 
montréalais, docteur de i universi­
té d'Oxford. qui s'est spécialisé 
dans les questions constitutionnel­
les. Les autres officiers sont MM. 

j Jim Patterson et Georges-A. Pou­
! liot. vice-présidents: Me Georges- 
C. Lachance, secrétaire, et M. Ber- 

( nard-A. Tailleur, vice-président de 
: la Fédération canadienne des jeu­
! nés libéi-aux. conseiller.

En outre, le comité comprend: . 
: MM. Marcel Bélanger. Jean Bour- 
1 gui gnon: Mlle Andrée Charron: 

MM. René Deslauriers, Yvon Du­
puis. Lomer Gouin. Hugh Graff- 
tey, Jean Guérin, président de la 

j Jeunesse libérale du district de 
Terrebonne. Georges Savoie. Jac- ! 
ques Leduc, Gabriel Marchand. 
Henri Marchand. Eric Marier, j 
John Ogulnick. John Pepper. Ber­
nard Pinard, Maurice Rinfret. 
Granger Robertson. Roger Sasse- 
ville et André Lévesque ce der­
nier du secrétariat permanent de 
l'Association du district de Mont- ; 
réal.

LES SUJETS PROPOSES
Le thème général de ces assises 

sera "La politique provinciale”, ! 
mais, comme nous l'avons déjà ; 
laissé entendre, aucun des sujets 1 
proposés à l'attention des délégués 
ne sera étudié en dehors du ca­
dre général de la politique natio­
nale. j

Entre autre: questions soumi­
ses. on note les suivantes: Québec 
dans le cadre fédératif canadien: 
relations ouvrières; finances et

RECEPTION
Mardi dernier, à Ehôtel Du 

Bonnet, mademoiselle Violette 
Brunet recevait à un shower en 
l'honneur de mademoiselle Jean­
nette Latour, à l'occasion de son 
prochain mariage.

iGiaire

DEPLACEMENTS 
M. Jack Brown, de Lachute, é­

tait l'invité des Rotariens, de 
Saint-Jerôme, lundi dernier, lors 
du dîner hebdomadaire du club.

Plusieurs invités de marque et 
visiteurs de l'extérieur sont at­
tendus à Saint-Jérôme dimanche- 
prochain, à l'occasion de Fini- : 
tiation des Chevaliers de Co- ! 
lomb, laquelle sera présidée par , 
le docteur M. Bissonnette, dépu- ( 
te de district, des Cantons de 
l'Est, et M. Paul-A. Castonguay, j 
grand-chevalier du Conseil lo­
cal.

AIM. Raymond Raymond et 
Jean-Paul Léonard, de Saint-Jé­
rôme. ont fait un court voyage 
au Lac Placide, la semaine der­
nière.

M. Marc Fortin assistait mar­
di dernier une conférence de 
presse au secrétariat des Amis 
de l'Art, à l’occasion du lance­
ment de la campagne de sous­
cription de cette association.

AU CLL'B RICHELIEU 
Le révérend Père Guy Lara- 

mée, S.J., a prononcé une confé­
rence mardi dernier, au dîner 
hebdomadaire du club Richelieu 
St-Jérôme. Il a été présenté par | 
le Lieutenant - Colonel Paul ' 
Brosseau, O.B.E., et remercié par ; 
le major Paul Prévost.

Me J. M. Vermette, de St-Jan-

NAISSANCE
A l'hôpital Grace de Toronto, I 

le 23 avril, est née une fille a M. 
et Mme M. T. Malone (Claire 
Gauthier), autrefois de Saint- 
Jérôme.

problèmes fiscaux; quelques as- J té par ia capacité de l'hôtel, les | 
pects de l'agriculture; les ressour intéressés sont priés de eommu- 
ees naturelles; sécurité sociale: niquer le plus tôt possible avec | 
instruction et éducation; le fonc-; le secrétariat des jeunes libéraux, 
tionnarisme. î de Montréal, s’ils veulent éviter |

Le nombre de places étant limi- . une déception.

BEURRE ET CREME GLACEE !
• Surveillez nos annonces.

• Produit de haute qualité

• Encourageons les nôtres

Crémerie de Terrebonne
Athanase Comtois, prop.

TERREBONNE. P. Q.
(Ind )

VOYEZ LE PRODIGIEUX 
CONGELATEUR DOMESTIQUE

266, RUE LABELLE, SAINT-JEROME 51 HARVESTER

■
S; le chois 6e*

«perte mondiaux
- j.

OL AND
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BIERE EXPORT“Olond a gagné A grands prix à Londres et à Bruxelles

JOSEPH FORGET
Distributeur:

TEL.: 4486

SERVICES
PROFESSIONNELS

Laboratoire

prescriptions i
PHARMACIE RENE DUMOUCHEL

313, rue Labelle,

wm TEL : 603 R 31

.. V i il L ' 2
V’V- f-f-JFSçss

fi Hauteur

MSÈmmm

\ enclu par

Eugène Gosselin
Spécialité:

Marchandises à la verge

TEL : 4221

Aujourd'hui même

Les Agences
venez les voir chez

i

i

!V . - : -
«-A~‘ '

248, rue St-Georges 
St-Jérôme

ST-JEROME, Qué

Comptoir de cosmétiques et de produits de beauté 
FABERGE — LENTHER1C — DOROTHY GRAY 

CHARLES OF THE RITZ — HELENA RUBENSTEIN 
Dépositaire exclusif des produits de beauté et cosmétiq ues 

"HYPO ALLERGENIC" de marque

MARCELLE
les seuls acceptés par une Association Médicale

rmaf cuisine
Ce congélateur 

conserve vos oli- 
ments pour des 
mois o venir. En 
achetant de 
grosses quantités 
vous économisez 
tout en évitant 
des heures de 
magasinage 

Maintient I o 
température en 
dessous de zéro 

Le cabinet Dry 
Wall ne suinte 
jomais.

Mécanisme si­
lencieux, donc 
pas de bruit.

5 ans de ga­
rantie.

’suite de la page 1
Le contrat stipule une augmen­

tation de tl P- 100. avec un mini­
mum d'augmentation de 11c. l’heu­
re, et un salaire de base porté de 
S0.95 à $106 l'heure. C'est à-dire 
que pas un seul ouvrier masculin 
dans les moulins de ces compa­
gnies ne recevra moins de $106 de 
l'heure.

Les unions qui ont signé sont: 
La Fraternité Internationale des 
Travailleurs de Moulins de Pulpe, 
de Sulfite et de Papier, local 106, 
St-Jérôme: la Fraternité Interna­
tionale des Travailleurs de Papier, 
local 454. Mont-Rolland et 455, 
St-Jérôme. Ces unions étaient res­
pectivement représentées par 
leurs présidents: MM Raymond 
Pichette, Roland Lavallée et Ber­
nard Lauzon.

La Cie de Papier Rolland Ltée 
était représentée par son prési­
dent. M. Pierre Rolland, et par 
MM. Lucien-C. Rolland, assistant- 
gérant général, Marc Rolland, gé­
rant des moulins de St-Jérôme et 
de Mont-Rolland A.-D. Leblanc, 
trésorier et Falconio Labelle. di­
recteur du personnel.

Dans une conversation télépho­
nique que nous avons eu avec M. 
Lucien Rolland, mardi matin, ce 
dernier se déclarait enchanté de 
la signature de ce nouveau con­
trat et soulignait qu’un parfait 
esprit d’entente avait continuel­
lement régné durant toutes les né­
gociations qui ont duré du 24 au 
30 avril au soir. Il nous déclarait 
de plus que cette nouvelle aug­
mentation accordée aux employés 
des deux moulins représentait ti­
ne somme de $187.000 pour la 
compagnie. L'an dernier, deux 
augmentations de salaires avaient 
été accordées: la première, le 1er 
mai .était de 7c.. et la seconde. le 
1er novembre, de 6e. Et ces haus­
ses de salaires augmentaient les 
dépenses de la compagnie de 
$221.000.00. En deux ans, la Com­
pagnie Rolland aura donc accordé 
le chiffre énorme de $408.000 , 
près d'un demi million, en aup 
mentation de salaire à ses 650 em 
ployés.

Nous félicitons chaleureusement 
patrons et ouvriers de cette belle 
fraternité qu'ils montrent dans 
leurs relations et do l’exemple 
qu’ils donnent aux industriels et 
ouvriers de la région. Ils forment 
bien, comme ils le disent eux-mê­
mes, une grande-et belle famille.

saut une opposition dans laquelle il déclarait -tie le seul propriété,J 
de* effets saisis, pour les avoir acquis par acte de vente m ,>a'c lu 
3 juin 1947 devant Me J. M Vermette. notaire. Que par le même aue 
le défendeur est mentionné comme locataire de l'immeuble et ly,^' 
scs pont les avoir loués de M. Arthur Michaud qui lui m, nie r;,jt 
locataire de dame Victoria Vanier Lajeunesse, et que dans ce der­

: nier liai! il est dit que les bâtisses érigées devenaient la propriété 
I du locateur.

La contestation de l'opposition p.Tr le demandeur, al. iU, {)u.e 
1949. Arthur Michaud avait loué l'immeuble de dame Vicia:,a Wurier 
veuve d'Alexandre Lajeunesse, et que le 3 mai 19:3, le dit Arthur 
Michaud a transporté, vendu et cédé ses droits dans le dit |)ad, au 
défendeur en cette cause avec le consentement de dame Vanier, pour 
un prolongement de bail jusqu'au 1er mai 1950 aux mêmes conditions 
avec les modifications suivantes: que le club de courses aur;. droit 
tie faire les améliorations désirées sur le dit immeuble ! i 
que constructions d'estrades, stalles, etc.; que les effets 
des constructions faites par le défendeur après le 3 mai 
dans l'acte du 3 mai 1943, il n’est pas dit qu'à la fin du bail ; 
tractions devenaient la propriété du propriétaire de l'imni.t 
même si l'intervenante ou son successeur, l'opposant en cer 
avait le droit de garder les améliorations à la fin du bail, le i 
pilant que le 1er mai 1950, la présente opposition c-jt ,Hém.

L’opposant Henri Bohémier, décédé le 13 février U a de 
son vivant, vendu ses droits à Louis Bohémier qui est clever . en la 

! présente cause, le requérant en reprise d'instance.

La cour par l'examen de la preuve, des procédures ci - pjè- 
| ces produites, en arrive à la conclusion que toutes les améla.rations 
et spécialement toutes les constructions faites durant l’existe .<•<> des 
deux baux, devenaient la propriété de la bailleresse, et qu "oppo­
sant, le créancier, parait justifié d'avoir fait son opposite avant

| l’expiration du bail en vertu de l'article du code civil qui permet 
d'exercer tous les actes conservatoires de ses droits. En con-i uence, 

j l’opposition est maintenue, la contestation rejetée, la saisie ù clarée 
j nulle et illégale; le tout avec dépens.

Mes de Martigny et Marchessault représentaient le demandeur 
contestant; et Me Jos. E Charette, l'opposant.

telles 
•s sont 
3; que 
s cons- 
e; que 
cause, 

d n'ex- 
arée.

COUR DE MAGISTRAT
Le 24 avril 1951, a siégé la cour du magistrat du district de 

Terrebonne sous la présidence de son honneur le juge Liguori La- 
combe dont la santé rétablie lui permet d'exercer ses fonctions com­
me auparavant. A cette séance de cour, Arthur Guitard, de Ste-Thé- 
rèse, accusé de fabrication de preuve, suivant l'article 177 du code 
criminel, a subi son enquête préliminaire et a été envoyé à l'examen 
volontaire L'accusé ayant déclaré ne pas avoir de témoins à faire 
entendre à ce stage de la procédure est condamné à subir son procès 
aux prochaines assises criminelles.

Me Lucien Thinel représentait la Couronne; Me Léopold Nan­
tel, le prévenu.

COUR DES SESSIONS DE LA FAIX 
Vendredi 27 avril 1951, séance régulière de la cour des Sessions 

de la Paix, sous la présidence de son honneur le juge Hermann Bar­
rette. Etaient présents à cette audience: Mes Gaston Gibeault. de 
Ste-Agathe, Paul Larose, de Ste-Thérèse, L. Girard, de St-Jovite, Gas­
ton Lacroix, de Montréal. Léopold Nantel, Camille de Martigny, Be­
noit Marchessault, Lucien Thinel, Marc Boucher et Jean Guérin de 
St-Jérôme.

Léo BOILEAU, qui n'est pas un buveur d'eau, mais propagan­
diste d alcool frelaté, traduit devant le juge Barrette et reconnu cou­
pable d'avoir opéré sans permis un alambic dans le rang Ste-Germai- 
ne à Oka, a été condamné à 6 mois de prison, à payer $500 d'amende 
et les frais, ou à défaut, 6 autres mois de détention. Me Raymond 
Raymond représentait le Gouvernement Fédéral en cette cause

COUR DU RECORDER
Ces jours derniers, ont comparu devant Me Jean-Charles Mar­

chand, recorder de la cité de St-Jérôme:
Maurice DUPRAS. de Ste-Rose de Laval, pour stationnement 

interdit (compteurs), qui a dû payer une amende de S2 et les frais.
Armand BERUBE, de Ville St-Laurent. pour une même in­

fraction qui a été condamné à payer une amende de $2 et les frais, 
ou à défaut, 8 jours de prison.

Léo-Paul LAFLEUR, de St-Antoine des Laurentides. pour re­
fus d obéir à un ordre d'un constable, reconnu coupable, est con­
damné à $10.00 d’amende plus les frais, ou à défaut, 8 jours d’empri­
sonnement.

Gérard FILION, du même lieu, pour avoir conduit une auto 
sans licence, a été condamné à payer le prix de sa licence à la cité, 
plus les frais: $4.75.

Gérald BRIERE, de St Jérôme, pris en défaut de conduire un 
véhicule-automobile sans la permission du propriétaire, est trouvé 
coupable par la cour, et condamné à payer $15 d’amende en plus d'u­
ne journée de prison avec l'obligation de payer les frais taxés à $15.55, 
ou à défaut, faire 30 jours de prison.

Lucille LATOUR, de Montréal, pour avoir sollicité dans les 
limites cie la cité sans permis, trouvée coupable, a dû payer les frais 
de la cause, $6.05, a défaut, rester à St-Jérôme pour 8 jours, à l’hô'cl 
Bohémier.

Issue inconm

I<|

GAIETE JUDICIAIRE 
Justice: Balançoire capricieuse <Dup)

1 n moyen de dépouiller son voisin.
A l’occasion d'un lit de justice tenu par Louis NV, or, fit 

.iramine suivante:
"Sais-tu ce qu’on dit à Paris?
Dame Justice est désolée.
Le Roi sur son lit s’est assis. 
On prétend qu’il l’a violée".

St-Jérôme, 30 avril 1951.
VI DI

Armand Fleury, pharmacien 
“LA PHARMACIE EN FACE DU PONT DE LA REGENT

Tel.: 3558 Saint-Jérôme I I 98, rue Legault, St-Jérôme

♦ POUR LA PREMIERE COMMUNION...
*

♦
♦

♦

A

Beau choix de souliers noirs ou blancs, pour gar 
çons et fillettes. Toutes les pointures a prix 
convenant à toutes les bourses.

ATTENTION ATTENTION...

♦
M

Pour dames . . . Nouveautés '.empiètes dans 
toutes les tointes et les styles

Departement sensationnel pour fillettes et en 
fants, choix incomparable pour hommes ot 
garçons à des prix incroyables.

TRANS-CANAVA SHOE LTV.
M T REMBLAY. Gf RANt 1 " /

27.5. tftJE ST-GE0RGE$. S T-JF RÔAAF . ' TEL: 388:

r. ; P A RENT

BIJ1 LEGAULT
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LES ANNONCES CLASSEES ÜE

cnaQuc mot .............    02
Minimum -50
Annonce spéciale, ligue agate .06
Vignette, le pouce corrc .75

4 insertions consécutives, moins 10% 
13 insertions consecutives, moins 15% 
16 insertions consecutives, rriti.ts 20% 
52 insertions consecutives, moins 25% 

Le texte des petites onnonccs.clot, 
sécs doit parvenir à nos bureaux au 
plus tard le mardi à 5 l> T ^

L’A VENIR DU NORD Page 5

Potï ns plats aux petits oignons, reçoit 
ses amis et môme ses amies... Les 
autorités poussent la eondeseen 
dance a lui avoir procuré de bons 
meubles et un bon lit et même à 
lui permettre quelques visites en 
automobile chez les membres de 
sa famille.

Fendant ce temps là. René Roc- 
que, chef ouvrier condamné à rai­
son de sa participation à la grève 

i (. Asbestos, serait i objet d’un Irai- 
UN PRISONNIER DE LUXE j tement particulièrement sévère à 
Une récente enquête a révélé 1 *a Prison de Bordeaux. Devant ces 

au publie certains faits que nous | faits, les unions ouvrières ont bien

i suite de la page 11 
celte plaie sociale, le gouverne­
ment de 1 Union Nationale a mul­
tiplié les débits de boissons (grills, 
tavernes, clubs de nuit... etc.) où 
la jeunesse est invitée à aller boi­
re a toutes heures du jour et me- ; 
me de la nuit.

avions ici même d Char-

ON DEMANDE
Camions pour transport de billots o 

Monl-Uuricr. S'adresser: The Eagle
Lumber Ccmpony St-Jérômc tel.: 3529,

I ind.)

A LOUER
Bureaux dans le centre commercial 

S odresser au Morchc Centra! 346, rue 
$t Georges. St-Jérômc. 2 9 16 23

A LOUER
Plancher entier dans nouvel immeuble, 

pouvant servir pour bureaux, salle d’é­
chantillons ou p.lite manufacture. — 
S'adresser a Armand Parent 244 
Parent, St-Jéromc.

les Emile Poliquin, “le parjure", 
au lieu d'être régulièrement déte- 

: nu a la prison de Bordeaux, .sé­
journe très souvent dans les eel 
Iules du vieux Palais de Justice à 
Montréal où il se fait servir des

A VENDRE
Bain de fente émaillé, lavabo évier 

de cuisine portes intérieures, fenêtres 
ovec double-fenctres fixtures électriques, 
bicyclette de dome C C M Aussi renards

raison il» protester centre les in­
justices commises par le procu­
reur général de la Province.

SIX PONTS A L'EAU 
Le chef du parti libéral a ré­

cemment fait des révélations sen­
sationnelles: il appert qu'en outre 
du pont de Trois-Rivières, cinq 
autres ponts se sont écroulés et 
que. en vue d'éviter un autre dé- 
saslre, l'Union Nationale a fait

de Tintln et de son uhlea 
Miloa

X.

Tictin au Congo
Jé le reconnais!.. .C'est jj
le pdSSdçer clandestin!... Il

» SUIS
70/77...

# i-j .0i -'%­

* U ■
Bureau:

Telephone 3526 
**02 RUE LABELLE

Résidence: 
Telephone: 5566

LEOPOLD MANTEL, c.r.
Avocat Procureur

SAINT-JEROME, QUE

Ses sinqes !. . Ils m ont 
vu tancer cet le nota de 
coco, et Us m'ont imité

/ Zi,

.JJ
avec plus de succès!

argenté. S'adresser a Mme Gustave Léo- démolir le pont tie St Raphael, 
nord 221 rue Labellc St Jerome h . . * .Tous ces ponts avaient etc cons

truits sans soumission par des fa 
voris du régime t|tti ont du contri 

; --'Uer fortement à la caisse électo

A VENDRE
Plusieurs poêles légèrement usagés: 

$40.00 et plus S'adresser à: 483 rue 
Labellc. Tél.. 59S9, St-Jérôme. (INDl

HOMMES RETIRES
— , Avez vous déjà été refusé à cause de 

ave | votre âge? Si vous pouvez vouer 25
4Û heures par semaine, nous avons une I , . ,

----ouv.rturc pour vous dans St Jerome Re- *ale: il semble bien que dans la
. veru ou dessus de lo moyenne ouvrage construction de CCS ponts, on a 

ploisonf et j l'année aucune ^experience | utilisé beaucoup plus de “graisse I
que de ciment et d'acier".

R DUBOIS ENRG
Profiter des aubaines de la saison 

meubles neufs et usages. Poêles l'islct. 
Sets chromes Ameub’cmcnts de cham­
bre et selon S’adresser à Romeo Du­
bois Enrg. 251 Monfigny. tel 6310, St- 
Jcrôme. ( ind. )

ou miîe de fends necessaire. Ecri.ez irn- 
mcdiatcmint ou Dept QC-5-2 La Cic 
J R Watkins 350 rue St-Roch. Mcnt- 
têo! Que 4 ■

HOMMES FEMMES MAIGRES!
Gagnez de 5 a Î0*!bs et entrain nou­

veau Essayer les compnmcs-toniqucs OS- 
TREX pour choir nouvelle et robuste >i 
gucur nouvelle. Format de présentation 
seulement 60c Toutes pharmacies

PI usieurs

A VENDRE
Poêle Gurney blanc installe à l'huile 

En très bonne condition S'adresser avant 
mordi 8 mai, à 217-A rue Labellc té! 
6784. (Ul

C'EST LE TEMPS D’ELEVER DES 
VOLAILLES

Le prix des oeufs cf de la viande sera 
plus bout cette année. Ne soyez pos in*

suite de la pogz 1
ves ne doit pas dépasser ce chif­
fre. Le banquet commencera à 7 
heures et 30 et les discours se­
lon peu nombreux. Une soirée de 
faR Lie -uivra. avec dances cana­
diennes

Les organisateurs, MM. René 
Grenon. Aimé Despatie et Ls-Phi- 
lippe Raymond, directeurs de la 
Jeunesse libérale du comté de 
Terrebonne qui revendique la pre-

A VENDRE
Garogc do 10 x 20. bien construit, 

tôle et bois. — Facilement transporta­
ble. — S’adresser a 167 Adéloide, tel.:
3715. St-Jércme lind.l

ATTENTION
Pour réparation de machines â lover, 

s'adresser à A, L, POIRIER, 453 St- 
Gcorgcs, tél.: 4777, St-Jérôme. ind.)

ATTENTION
Commerce unique 3 St-Jérôme, à ven­

dre — Buandcrettc comprenant 24 Ben- couvées Tous les poulets de Monkton
dix et restaurant. - Bonnes otfai.es. - Pou',r> Farm 7CBnc"' d' «‘"'uses ,ns

pecfecs par le gouvernement Ecrive
Vendrait ou échangerait pour propriété. pour demander nos prix notre catalogue de toutes les paroisses CÎU comté. 
S'odresscr à tel.: 4235 St-Jcrômc. et le livret gratuit sur 'Comment élever St-Jérôme y sera largement re !
(ind) MONKTON Présenté Cette fôtc aura lieu.:

comme on le sait, dans la vaste ! 
salle de l'Hôtel de Ville de Ter !

n

iiçotons cet individu. 
Nous le remettrons ou 
premier poste de police 
que nous rencontrerons, j 

J_// est moms 
ÏT-jS-Cl fier qu'a 
~~ • bord...

KW* v

£t maintenant. Coco, 
tu vas dresser la tente et 
dttumer te jeu. Moi, je vais 
m occuper du souper...

A VENDRE
Dodge custom "fluid drive" 

pneus neufs rodio. chaufferette.

quiets, achetez vas poulets d'une ferme miè: e le privilège de fêter cet in- i 
reconnue pour la bonne qualité de ses tére sant anniversaire, ont retenu !

les services d'un orchestre réputé. • 
pectées par le gouvernement Ecrivez comptent sur des représentants j

de meilleures volailles". MONKTON 
POULTRY FARM Monkton, Ont.

(4-11-18-25)

xJAvV

Poilu. Dissimulons-nous 
ici. et dtter.dons ■ .

I

t

RAYMOND £r LAROSE
G. L.ACROIX. c.r., conseil

AVOCATS — PROCUREURS
G. Lacroix c.r . 293. RUE LABELLE.
R Roymcnd, SAINT-JcROME
P Lorose, . TEL.: 4233

Le jour: 4515 Le soir: G256

GONTRAN LATOUR
Courtier en assurances générales ■

120. RUE ST-GEORGES, SAINT-JEROME

Attention! voitd notre 
repas qui vient. . .
---------s.--------------- _____

, c- j . v

mwE6

% -
|
i
V

i
i

YVON BOCK
AVOCAT

Téléphone: CA. 8313

| 2, est rue Beliechasse, Montréal I

L’-.'i \ Q/TSÏ. çt

Téls : Bureau 4233 
“ Rés. 4237

Louis Nicolas
Architecte

Bureau: 298. RUE LABELLE, 
Suite 5

Résidence: 420, Blvd MELANCON 
SAINT-JEROME, Que.

bienr.

1948 , MAISON A VENDRE
Très Terrain 115 x 155 pds Maison hiver 

propre. Pratiquement neuf. S'adresser à | " 'té. eau courante^ électricité, 3 ap

rebonne

D'aulrea aventures de Tintln paraissent dans “Tin tin”, le plus bel hebdomadaire illustré «3 
nx-aise. Abonnement S62Î5. à la Librairie Onivcrsrlle. 77 rue rî’si-oiiino rw -e

Sa f! w

„ . . .. ... e7eQ portements, prix: 52,500.00. S'odresscr éRostond Beauscyour. tels: 4775 ou 6759. M La>jgn<. fte.Mlrgucritc du ,oc Mos.
(ind.)

Terrebonne a eu le privilège 
parce qu’aucune organisation en 
faveur de M. Bertrand n’a été en-

~Â~VENDRE 1 Core tenue dans cetle vilIe ^ui a
Moison en hnque 4 logements, trois donné son nom au comté. Ste-Aga

son Tél.: 10. ( Ind

ON DEMANDE
Femfn& de ménage pour travail dans . . . „ ...

maison privée, une ou deux oprès-midis 5 pièces et un 6 pièces. — Bain et cou the célébrait par un banquet en
por scmoinc. — S'odresscr à tel.: 6473 1 chaude. — Prix: SJ0.000. S7 000 comp- 1941, le premier anniversaire de

ind.» font 4% d'intérêt sur la balonce de
$3.000 S'adresser à tel 3372; le soir 
6718 St-Jcrômc. 127-4*ATTENTION

Vous pouvez facilement rcoltser de 
$50. à $60 por semaine en vendant à 
domicile 225 produits gorantis. connus, 
thé» café. Bons territoires vacants. — 
$15 de copitol requis seulement. — AU­
CUN RISQUE — JITO. 5130 rue St- 
Hubcrt. Montréal. (27-4-11-18^

A LOUER
A St-Jérôme, à la Côte John, 2 milles 

de lo grand'routc. petite ferme de 15 o- 
crcs, $500 por année. — Grande ferme, 
$750 por année. — Aussi, plusieurs moi-

A VENDRE
2 ressorts pour lits jumeaux. 3-3x6 de 

longueur. — 2 lits de plume. — S a­
dresser à tél : 4509. St Jérôme.

<27-4-11

* A VENDRE

sons ô $300 et $350 por année. — S'o- ; fêtCS populaires 
dresser ô Emilien Bclongcr 708 rue St-* \j aîr*-»A

la première élection du député fé 
dérai, et en 1945 un grand ban­
quet marquait à Saint-Jérôme la 
victoire de la seconde. Sainte-Thé­
rèse. en maintes occasions, a cé­
lébré les succès de M. Bertrand, 
tant par des banquets que par des

Georges, tél.: 3356. St-Jérômc- ou ô Ar­
thur Finestonc. 5670 Queen Mory Rood 
DExter 97S3 Montréal 27-4-11-13

A travers

A LOUER
Bureaux ultra - modernes neufs, 

a 310, rue St-Gcorgcs édifice
situes
Wool-

Bungalo neuf. 5 pic<cs claires houtes worth) — Pour informations appeler
fondations de ciment — Peut être oc­
cupé por l'ochctcur, si désiré — Beau 
site sur la rue Aubry, quartier résiden­
tiel seulement. — Prix contrôlé por le 
Gouvernement tel qu'il y o deux ans. 57,­
300- dont un petit paiement comptant, 
le reste comme loyer, plus 2' r d intérêt, 
hypotheque — Vraie aubaine Bcoucoup 
moins dispendieux que le coût
de lo construction

AUSSI: terrains dans ce même bezu 
quartier, i prix et termes très raisonna 
(>|cs - Achetex maintenant pendont
que vous pouvez choisir votre site. S o 
dresser à Emilien Bclongcr. 708 St-Gcor- 
qes, tél.: 3356 St Jérome, ou i Arthur 
Finestonc. 5670 Queen Mory Road DEx­
ter 9783. Montreal

tel.: 4755.

René Perreault prop manufacturier de 
matelas, vous offre l’occasion de faire 
réparer vos matelas et meubles rem 
bourres ou prix les plus modiques — 
Livraison gratuite — Ouvrage qaranfi.
55 Bricre, St-Jérômc. Téi.• 5871 

actuel ' 28-1*-5!

A QUI LA CHANCE?

Camion Studcbokcr 1 tonne 
roues lumcllcs p:u de millage cr 
borne condition S'adresser o Tel 
4333 et le soir 6212

I

CHEZ

Francois Pelletier

C 390 - Ferronnerie generale en 
opération depuis 6 ons Située rue 
Labellc» o St Jérôme. Chiffre 
d'affaires $25 » $30.000 Avec la 
gement de 5 pièces Loyer S80 
par mois, bail 5 ons Pn* $15 000.
C 387 . Propriété commerciale 
construite en briques comprenant 
1 logement de 5 grondes pièces. 
Située rue De Villcmurc coin Po 
rent Place du Marché Avec rcs 
tourant. futures et marchandises 
Ouvert ou public pour le morchc 
en fin de semaine Prix et condi 
fions très avantageux

C 386 - Epicerie restaurant très 
bien organisée en opération depuis 
plusieurs onnccs. Située rue Lo- 
bellc près du centre Chiffre d al 
foires $400 à $500 por semaine 
Prix: $8.500

P 338 4 logements construits en
bois de 4 pieces avec boms Ter 
rain 80 x 125. Avec gorogo et 
hangor. Situés rue St Joseph près 
du centre Revenu annuel $1.146.­
84. Prix: $9 000

P 335 - 2 logcm.nt* de 3 pièces
construits en bois et papier brigue 
situés rue St-Lcuis près de D 
gent Knitting Prix: $4 000 Très 
bannes conditions de paiement 
P 332 - Cottoqe construit en bois 
et papier brique de 5 pièces 
hoogor. goroge, écurie. Terrain de 
100 x 100 Situé rue David. Uc 
Idéale. Pfi« $4500 très bonnes 
conditions de poiement.

FRANCOIS
Courtier eo

304-A, RUE ST-GEORGES

C 396 Rcsiouror.t bien équipe 
avec logement d: 2 pieces Situe 
rue Labellc près église Stc Poule. 
Chiffre doHoircs $500 o >5.} 
por semaine Ouvert jour et nuit 
Prix: $7,500 _____

M. Aimé Despatie, un de nos 
meilleurs journalistes régionaux. 
ancien propriétaire du Courrier 
de Terrebonne" et un de ses col­
laborateurs actuels, travaille à une j 
biographie assez élaboi ée du dé- i 
puté fédéral de Terrebonne. Elle I 
sera publiée dans un programme ; 
d’une trentaine de pages, program 
me de circonstance dont les frais 
seront encourus par quelques an­
nonceurs particuliers Ce pro­
gramme. qui constituera un bril­
lant souvenir, comprendra aussi 

I la liste de tous les députés de Ter- 
i rebonne, de 1792 à aujourd'hui, 
tanl au provincial depuis 1792 
qu’au fédéral depuis 1867: il com­
prendra aussi une liste des séna- 

4 tours ef des conseillers législatifs 
de l.i region des Mille Iles II n’au 

! ta aucun caractère politique.
Le banquet d'ailleurs est d'un 

j caractère purement social 
i On peut immédiatement se pro- 
j curer dos billets en s'adressant 
aux bureaux de L’Avenir du 
Nord ” de Mes Raymond et Laro- 
se. de M Rodrigue Bélanger ou 
de Me Jean Guérin, à Saint-Jérô­
me. A Sle-Thérèse, chez Me Paul 
Larose ou chez M Emile Madran 
A Ste Adèle chez M. Claude-Hen­
ri Grignon, a Ste-Agathe, chez M. 
J. E. Forget ou M. Gaston Clou­
tier, et a Ste Marguet ite, chez M 
Guy Lavigne. .

(suite 8c la pagz D

miers mois de 1950, l’importation 
et la consommation de l'alcool a 
été. au Cameroun, cinq fois supé­
rieure à celle de l'année 1949, et 
13 fois supérieure à celle de 1938; 
ruine des populations que leur 
destin condamne à la disparition. 
L’histoire jugera comme il con­
vient cette mort lente des pauvres 
populations du Cameroun par l'al­
cool. pire que la traite des Nègres 
et que tous les fléaux réuni-

Parmi les professeurs et confé- nioux. .O.F.M., Pierre Deffontai-
renciers, nous relevons les noms 
de Mgr de Solages, Joseph Folliet, 
R.P. Dubarle. O.P., R.P. Bergou-

nes, Louis Leprince-Ringuet, Jac­
ques Madaule, Pierre-Henri Si­
mon. etc.

Dr.ru t L.

COURS D’ETE

oo pale ,2*5a
ueduSsul

150 EMPLOYEURS

LIVRET D'INFORMATION *1;E£
sa

STATION C, — MONTREAL, QUE.

Legault (j Legault
AVOCATS et PROCUREURS 

L.-L. LEGAULT, C.R.,
Fernand LEGAULT, C.R.

Tél.: 60 295, rue Main
LACHUTE

Guy LEGAULT, B.A., LLB.
10 ouest, rue Saint-Jacques, 

MA. 3866 — MONTREAL

A vendre

C 384 . Propriété commerciale 
comprenant 1 logement de 4 pie 
ces avec bom. Avec mngoxm ad_ 

ont le logement de 20 x

Les cours d’été se sont multi­
pliés en ces dernières années Le 
Canada a les siens. Ils attirent, 
particulièrement à l’Université 
Laval et à l’Université de Mont­
réal. de nombreux groupe.- ou do­
minent les étudiants des Etats- 
Unis. Par ailleurs, bon nombre des 
nôtres profitent des avantages que 
leur offrent diverses organisations 
pour aller chercher en Europe u:: 
complément de culture L’impor­
tant est de bien choisir. Il en est 
qui méritent toute notre confian­
ce, telle L’Université internatio­
nale d’été’’, m ganisée Ustai itz; 
au coeur du pays basque, à 20 ki­
lomètres de Biarritz, par l’Institut 
catholique de Toulouse. Le thème 
général dos coeurs de cet été est 
‘ Civilisation française et problè­
mes du monde contemporain'’. Ils 
s’adressent aux étudiants et é­
tudiantes, tant français qu’etran­
gers et. d’une manière généra:r. a 
tous ceux qui. durant quatre se­
maines, voudraient vivre à i.< \ ie 
d’une communauté universitaire j 
i hrétieune Iis dureront du 25 
juillet au 21 août.

LORENZO DUBREUIL
O Matériaux de construction 

• Transport général
• .Marchand de charbon

^ Depositaire des peintures "CHATEAU"

Représentant des machines agricoles ‘'MASSEY-H ARRIS"

Vente et Service

RUE DE LA POTERIE TEL.: 3377 SAINT-JEROME

Résidence ST-JANVIER, Terr. 
Tél.: 269-W

J.-Marc Vermette
LL.L

Notaire - Commissaire
EDIFICE ‘THEMIS’’

Suite 904

10, Ouest, rue St-Jaeques, 
Tél.: LA. 7268* — MONTREAL

Gaston Gibeault
C. R.

AVOCAT

de GIBEAULT & FAUTEUX 

Tél.: 60 — 3, rue Préfontaina

SAINTE-AGATHE DES MONTS

Paul Brosseau
A. P. A.

COMPTABLE - VERIFICATEUR 
Spécialités:

Rapport Impôt sur le Revenu 
Service de Comptabilité

TEL.: 3833
356, rue De Villemure, 

ST-JEROME, QUE.

Lucien Robillard
8.A., A.DjB.A.

ARC HI T E C T E
e

à ST-JEROME tous les samedis 

Bureau permanent 

i
5, RUE CASTONGUAY, 

TEL.: 3414

Louis Mignault
ARPENTEUR - GEOMETRE

533, avenue Parent,

TEL.: 3366 ST-JEROME

TEL.: 3412 VIE, FEU, VOL, AUTOMOBILE, ETC.

BELANGER & VIAU
Assurances générales

COIN ST-GEOR^ES ET LATOUR, SAINT-JEROME

j.-C. CADI EUX
ASSURANCES GENERALES

Reprc lenta' : les meilleures compagnies faisant 
affaire au Canada

Bureau. Résidence:
558. RUE FO’ RNIER. SAINT-JEROME TEL.: 4533

MELCHfPS DISTILLE0 ES LIMITED — MONTREAL, 8£RIHlEP- ILLE

|Oign
40

briquesLe tout construit en 
Choulioge central outomotique s 
l'huile le magasin peut être ope 
ré pour n'importe quel genre de 
commerce. Construite sur terrain 
de 50 . 200 Située route notio 
noie St Antoine des ljurcntidcs 
tacc au Ga.agc Simard Prix et 
conditions très o.ontjgcux______

C 383

MINISTERE DES MINES

Avis 1

MUTUELLE DU COMMERCE
Les chiffres c:-d: sous pour l'anncc 1950 sou’igncrt une fois de o us les progrès rou|Ours p’us grands

de sette INSTITUTION ESSENTIELLEMENT CANADIENNE
!

Lingerie pour dames et
entonts très bien organisée Gros
eh,lire d affaires. Etobl.t depuis 
10 ans Située rue St Georges 
centre, carré Chiltrc d ottarres 
$23 ô $24 000 par onneo Prix
$12 000. _________________

C 382 - Monulaeturc portes et
châssis, matériaux de construction 
de toutes sortes Préparation du 
bois de différentes dimensions 
Construction en ciment de 55 x
105 Entrepôt en métal de 104 x 
40 oms, qu’une chaufferie de 30 
* 24 omM que 2 cam.oni neufs 
3 tonnes Mercury cf 200.000 pds 
de bois dons te clos. Situe o pro­
ximité du CP R Gros.''h'ntiG 
Chittrc d'affaires $US0(M 
1950. Vendrait pour 570IXJU

PELLETIER
immeubles
TEL. -H12 ST-JEROME

Concernant l'cnrcgisfrcmcnf des titres 
aux dcoits de mine appartenant j des 
particuliers

Avis est par le présent donné qu à la 
dernière session de lo Législature la loi 

i des mines o etc modifiée en y ajoutant 
les dispositions qui suivent:

"9a Toutes personnes autres que les 
propriétaires du fonds qui prétendent à 
des droits de mme abandonnés por la 

; Couronne en vertu des dispositions de 
| l’article 9 et fous propriétaires de con­

cessions minières suivies de lettres pa 
; rentes émises avant le premier juillet 

1911 doivent, avant le premier octobre 
] 1951, faire enregistrer leurs titres s'ils 

ne l'ont pos déjà etc ou, dons le cos con 
froire. en renouveler l'enregistrement, au 
bureau de la division d'enregistrement 
cù sont situés ces droits de mine ou ce s 
concessions minières.

Dans le cas de tout droit de mine et 
de toute corvccssicn minière visée por 
l'alinéa précédent cf dont l'enregistre- 
ment n'o pas cté oinsi fait ou renou­
velé avant le premier octobre 195L les 
mines redeviennent, à compter de cette 
date, propriété de lo Couronne aux droits 
de lo Province.

Le renouvellement d'enregistrement 
prescrit par 1e présent orticlc se fait 
conformément à l’orticle 2131 du Code 
civil".

Le Ministre des Mines. 
(4-11-18) C. D fRENCH.

Total de l'actif admis au 31 décembre 1950
Non compris !cs billets de dépôt non cotisés: S2 79S.374 0?

S 5,214,966.72

Armand Parent
A. P. A.

Vérificateur Autorisé de la Commission 
Municipale de Québec 

Classe “A”

Buteau: 244, Avenue Parent 
Rés.: 389. boulevard Melançon

TEL 3671 — Rés. 3692 SAINT-JEROME, Qué.

Recettes de toutes sources
Déboursés .........
Dépôt au gouvernement fédéral 
Assurance vien en vigueur

Incendie — Automobile — Accident — Bons de garantie — Vol — Responsabilité civile. 
Responsabilité patrcnalc — Transport intérieur

4,123,367.11
3,850,547.51
2,046,000.00

287,213,714.00

ST* JANVIER 
4829

Fantasia
■ Linlii»«» La mil(d

MONTREAL 
UY * 4>*9

La Compagnie (l'Assurance Mutuelle du Commerce
CONTRE L'INCENDIE

i Siège social: SAINT-HYACINTHE ? Q

Succursales: Montréal. Toronto Winnipeg. Vancouver. Saint-Jean, N.-B Edmonton.

T.-A. 5T-GERMAIN, président et gérant général,

B BENOIT et J.-A. GUINDON, gérant conjoints.

L.-C. VALLEE, gérant adjoint. R. MAYNARD, trésorier

IMPRESSIONS ,» BOITES PUAMES SOLIDES ET. DE FANTAISIES. 
FOLDING BOXES. SET-UP AND FANCY » PRINTING

- * *, * Saisit• JANyicR, Que. « . .

J.-R. GAUTHIER, Directeur général.

GRANDE SOIREE SURPRISE
TOUS LES LUNDIS SOIRS, A 8 HEURES 30. A LA

Salle des Chevaliers de Colomb
De nombreux prix sont distribués tous les soirsI

ENTREE GRATUITEI
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QUELQUES LIGNES
DE là

NOTRE 25èsas ANNIVERSAIRE
Cette année !a Gatineau jans *c- • -. chc-::

Power Company célèbre le consomme beaucoup 
25ème anniver u --e de îC; c deu- : ,

^^RGRICDLE
iES ACCIDENTS SUR LA FERME

Par Flore :f Ce:'.eux, agronome à la Station Expérimentale Fédérale, 
L'Assomption, Que.

En effet, les
ques, les

U r.

poêles é: 
uds à ear

fondation et marque u
quart dp sièJc ce : ave au
service de se die: •. dan ;—.... t. . - -
une partie cons.'drabie déjà pcin, . ■ -, i.
province de Québec. d'autre-: eu . are • .... •

Depuis ce jour de 1926 où’; passe-' : ia t e c ' ."ante
le compagnie a pris ne.s- eraien: p-c ue : nus a
sanc-% 28 petites campa- cette ..........-
gnies d'électricité locales ... „ . ... .
ont ete reunies et. unifiées . . j, . .. - rable ce cutte c<.ds mmo- en un reseau alimente par „-, .tion a efectr cited. , . j jf ' \ , ■ i nun u citru 11 i < xz 0St i uneix-septcentralesdelectncr; , , ...... • ». | des raisons pour lesquelles

une

nerélectrici
qui soi 

ritoire desserv

coure aux 
dans le ter- 

par la Gati-

te qui ont une puissance to­
tale de production &• près _ 
de trois quarts de müicn de " c •
horsepower . „K | neau qu uns mec tu: ce ce

Plusieurs des petites cen-. --Se e c ûr c \ c- |
traies qui généraient l'élec- Une c tre ols;n, ce;- eue 
tricité pour la consommât plupart du pou\ -
localité sont encore en opé vient de : mtroles considérer 
ration aujourd'hui Chacune l • * : r le-, avère;
apporte sa contnbunon C C'tc a ’ Gcîtr-cc • c • ' 
pouvoir a l'ensemble d: ré- - le;-:--
seau mais la production te- per dv-sèpe .-;r q..e ce -•
taie de routés ces petites cen |>e des pet tes us nés xalt 
traies ne suffirait à répondre . Er pc-.c t c a-minu-
qu'au tiers de la demande j ?. : r. d- c: * Gec'-'crê
actuelfoi d'électricité de :c; 
part des usagers commer- 1 . lEZ-ù 0U2 "
ciaux et domestiques

La Gatineau dessert main- j Que, depuis 1939, l'indice du 
tenant plus de 660,CGC ccùr de ia e g augmenté 
clients — et l'qugmentatior. ce-: 5’. tonde que ndice 
considérable dons l'emploi ; d.: c: ù- de 'électricité a C - 
des accessoires depuis 23 ‘.MNl'5 ce 'C-'ç.

A notre connaissance, il n'y a 
| pas de statistiques qui donnent de 
. façon précise le nombre de per- 
| tes de vie accidentelles qui sur­
viennent chaque année, parmi no­
tre population campagnarde Ce­
pendant, tous les jours, on ap­
prend qu'un te! s’est fait étraser 

j sous les roues de son tracteur, un 
autre s’est fait piétiner par son 
taureau devenu subitement fu­

' rieux. un troisième enfin vient de 
perdre tous ses biens dans un in- 

1 eendie de cause inconnue. Et pour­
tant. si l’on fait enquête sérieuse, 
on découvre toujours ou presque, 
qu'il y a eu une certaine dose de 
négligence à la source de tous 
ces malheurs. Les causes d'acci­
dents sur la ferme sont tellement 
nombreuses qu’il faudrait un gros 
volume pour les énumérer toutes. 
Contentons-nous de n’en citer que 
quelques-unes:

Causes d'accidents par les ani­
maux. — Avec une insouciance 
bête, on laisse le taureau errer 
librement avec le reste du trou­
peau. Méthode dangereuse et con­
damnable, car. de très doux qu'il 
était, cet animal peut en un ins­
tant. devenir dangereux et causer 
sinon des deuils cruels, du moins 
des infirmités irréparables.

Causes d’accidents dans l éta­
ble. — Allées et passages mal é­
claires: échelles branlantes aux­
quelles il manque un ou plusieurs 
barreaux, trous dans les planchers, 
fourches et autres instruments 
laissés à la traine. Tous ces aléas 
sont des causes d'accidents jour­
naliers qui sans être graves peut- 
être, ont du moins la propriété de 
faire sortir le fermier de ses 
gonds lui faisant parier un lan­
gage à faire rougir les animaux 
eux-mêmes.

Causes d'accidents et d’incen- 
| dies par l’élect vic-té. — Emploi de 
fusibles de calibre plus élevé que 
15 ampères sur le circuit, d’éclai­
rage, remplacement' de ces fusi- 
blés par un sou ou du papier de 
plomb. Cordes d'extension faites 
à t'aide de vieux fils souvent dé­
couverts de leur enveloppe. On se 
croit électricien, on fait des inven­
tions home-made” comme on dit. 
mais souvent ces dites inventions 
sont causes d’incendies désastreux. 
Sur ce point, on ne saurait trop 
être minutieux, car ia grange est 
un endroit tellement dangereux 
pour les incendies qu'on ne sau­
rait jamais prendre trop de pré­
cautions. Ce n’est pas après qu'il 
faut y penser. Les expressions: 
"Si j'avais su”, "je n'aurais pas 
dû" sont des plaintes inutiles a­
près que le sinistre a frappé.

Causes d'accidents aux champs 
— Ici encore, elles sont très nom­
breuses. Pour n'en citer que quel­
ques-unes: engrenages des machi­
nes non recouverts adéquatement. 
Huilage ou graissage lorsque la 
machinerie est en marche, descen­
te des voitures ou saut en bas 
des tracteurs en mouvement. Ex­
cès de vitesse avec les machines 

j aratoires, et nous pourrions conti- 
I nuer cette litanie encore long- 
j temps.

Echantiibiîsiage
des semences

Le Ministère de l’A -.«culture 
commencera p a1, mont une 
enquête sur la qua i1 des semen 
c< ' . ale . • p j es dans le.

| c-cmt.s de IVitbh : I. 'Assumption,
' Jolietle et Mont.a m Environ KM- 
échantillons serin il prélevés par 

' des agronomes clans es semoir- 
ou les greniers Ce-- échantillons 
ser. nt analysés au laboratoire de 
la Division des Produits Vrq. '. ux 
à Montréal et un rapport sera a 
dress, à chaque cultivateur chez 
qui un échantillon aura clé prêle 
vé

I.e Ministère de l’Avricu’lure 
espère que les eu ivateurs se pré 

i feront de bonne grâce à cette en 
j quête dont le but est de les ren­
seigner sur la qualité des semen­
ces mises en terre.

Au fJ de la plume
par

Jean-Paul Champagne 
Le printemps est la température I 

idéale pour se faire éclabousser. 
De beaux bas fie soie — un beau 
manteau — même un beau c-ha- 

| peau sont, souvent la proie d'un 
; automobiliste qui a manqué pour 1 
i quelques minutes seulement d'at- ! 
tention — Si ces personnes avaient 
à payer les nettoyages chaque : 
fois que la chose se présente, iis 

.seraient peut-être p us prudents— i 
La Vitesse n'a jamais eu sa place 
sur terre « ce n'est que p. ur eau 
ser du tre ub!e.

I ;
A toutes ces causes d’accidents, 

il faut opposer le grand remède 
de la PRUDENCE et du JUGE­
MENT. en un mot, ne jamais 
prendre de chance. Un moment 
d'irréflexion peut parfois causer 
une perte de vie ou rendre impo­
tent pour la vie. Il nous semble 
que la chose est assez sérieuse 
pour qu'on prenne le temps dé­
penser.

Que nombreux sont les gens 
qui cherchent toujours des rac­
courcis dans le vie — rappelez- 
vous toujours que le plus beau 
chemin est toujours le plus court

LA SELECTION DES
RAYONS DE COUVAINS

Frederic Legiand a dr déjà 
"Depuis que j'ai étudié les hom­
mes. j'aime les chiens.' Paroles 
dures à digérer pour nous pau­
vres humains.

On prend connaissance toujour, 
assez tôt des mauvaises nouvelle: 
qui -ont assez nombreuses su 
cette terre.

Gatineau Power 
Company

Cq userie .. .
tsi/ife d« le poot 2 

seignements. Je ne vous garantis 
pas. que j'aurai le temps de répon­
dre personnellement à toutes vos 
lettres, mais je prendrai connais­
sance de chacune et aucune ne se­
ra inutile.

Ecrivez-moi également au sujet 
de ce que vous pensez de la politi­
que, au sujet de vos idées politi­
ques. Faites des suggestions cons­
tructives sans vous attardez trop 
longtemps sur ]e côté purement 
négatif de la politique

Cette invitation, voyez-vous, je 
vous la fais parce que la politique 
ne doit pas être une chose qu'un 
seul homme peut diriger Nous 
avons déjà suffisamment payé, à 
Québec, pour le savoir. La politi­
que ne doit pas être quelque chose 
à sens unique: c'est-à-dire allant 
uniquement vers le peuple e: ne 
venant jamais du peuple

En m'écrivant, en me dénon­
çant les tares du régime, en me 
faisant vos suggestions, vous vous 
trouverez à participer avec nous 
à ia vie politique, à la gouverne 
politique de ia province. Et. croyez 
moi. :1 y e beaucoup plus de chan­
ces que je sois dans la vérité en 
étant avec vous tous plutôt qu'a- 
vc-c quelques richards groupés .-ftt- 
tour d'une caisse électorale, cho­
ses qui sont présentement le seul 
horizon politique de M. Duplessis

Nous vous avons donné ci le 
texte de la causerie prononcée par 
Me George -Emile Lapalme, chef 
du parti libéral provincial, au pos­
te CBF. jeudi le 26 avril dernier, 
au programme Les affaires de l’E­
tat.

Ne manque: pas d’écouter cha­
que dimanche aux postes CKYL, à 
4 hre: et dero.e et CJSO à 7 h. 15 
Me Lap . - e vous parle- de politi 
que provinciale.

Pendant la période de constitu­
tion d une colonie d'abeilles au 
printemps, il faut viser surtout à 
fournir à la reine des conditions 
idéales qui assureront une ponte 
maximum. Le rythme de la ponte 
d'une reine au printemps dépend 
principalement de deux éléments; 
Un nombre convenable d'ouvrières 
pour alimenter le couvain et en 
prendre soin et un espace suffi­
sant de ponte pour la reine, affir­
me J. Corner de la Station expé­
rimentale de Prince George. C - 
B j

Lapiculteur peut contribuer 
grandement à assurer la deuxiè­
me condition en éliminant les 
rayons qui contiennent plus de 5 
p. 100 de cellules de mâles et ceux 
qui renferment des cellules alion 
gées ou ma! conformées: ces der­
nières résultent de ce que. dans 
la confection des cadres, on a em­
ployé un nombre insuffisant de 
fiis de fer qui supportent ia cire, 
li faut toujours avoir suffisam­
ment de pollen disponible dans 
les cadres a couvain. Toutefois, 
l'apiculteur devrait prendre les 
mesures afin d'empéeher que le 
couvain ne soit étouffé si les ca­
dres contenaient trop de pollen.

Cl MEME Il ÇJIMÏ.ItpflM,n unin i s ^ a* u tu L

mm
VOUTE ULTRA-MODERNE

POUR VOS FOURRURES

Taux a ssi bas que 27< de votre propre évaluation.

Assurances — Nettoyage — Réparations
1 SERVICE DE CA M 1 O N

/fmmson

Signalez: 3392

Pout nos clients: TERRAIN DE STATIONNEMENT GRATIS pour autc.

Rue Labelle, coin Legault, Saint-Jérôme

; c-e qui entrainerait de nouveau un 
manque d'espace cellulaire pour 

| la ponte des oeufs.
Lorsque des rayons ont été uti­

lises pendant un certain nombre 
d'années, ils peuvent renfermer 
des cellules de grandeur réduite 
parce qu'il y a en accumulation 
des peaux de pu'pe rejetées et a 
cau-.e du ’rop - rand nombre de 
ccuibe e verris cellulaire ap 
piiqué r. - les ..beiiles sur les 
murs des cellule s afin de les net­
toyer après cha. ue cycle de cou- 

i vain La selection des rayons est 
une bonne prati ;ue, car elle per­
met de libérer d- s matériaux pour 

j la fabrication de ia cire: i'apicul- 
j teur ne subit d nc que très peu 
! de perte.

L'apiculteur peut contribuer 
que plus la proportion de cellules 

j d'ouvrières que contiennent les 
cadres de couvains se rapprochera 
de 100 p 100. plus il y aura de 
chances que la production de la 
colonie pendant ia miellée attei­
gne son maximum. I! en résuif■» 
un accroissement de la population 
d'abeilles ouvrières et l’assurance 
d'une forte année de récolteuses 
de nectar dans chaque colonie lors 

; que commence ia miellée

Théâtre Ford
Jeudi soir prochain, 10 mai. le

1 hc.itrc- 1-orcJ” — tommanditc 
par la société Ford du Canada— 
présentera aux radiopbiles l'un 
des chefs-d’oeuvre de Shakespea­
re: I.A I EMPETE". L'émission
aura lieu de 9 hres a 10 hrcs sur 
les ondes du réseau français dc- 
Radio-Canada. Jean Coitu et 
Robert Gadouas, avec Janine 
Sunn et Jean Gascon en seront 
les principaux interpètes. Ver 
sion radiophonique: André Au 
tier. Realisation: Bruno Paradis.

"LA Tl M PETE" est un tira 
me féerique dont le personnage 
principal est un magicien. Pros­
père, duc de Milan, qui a le pou­
voir de commander aux ele­
ments. 11 vit retiré dans une île 
déserte avec sa fille Miranda, a- 
prés avoir été dépossédé de sa 
couronne ducale par son fre-re, k- 
fourbe Antonio.

A la suite d’une tempête sus­
citée par Prospère», Antonio est 
oblige de chercher refuge dans 
son ile, au cours d'un voyage en 
bateau qu’il accomplissait en 
compagnie du roi de Naples et 
de Ferdinand, fils de ce dernier. 
Ferdinand tombe amoureux de 

f la belle Miranda et tout finit f/ar 
I s'arranger après bien des compli­
cations.

Par son côté féerique, cette 
. pièce d'une grande beauté sc 
! prête admirablement a l'adapta­
tion radiophonique.

Recommandations 
sur fes enaraisw

Les cultivateurs devraient sui­
vre exactement k- rec-mmanda 
tiens que leur font les comités 
consultatifs pi. vineiaux -ur les 
encrais. Ce- tonsejs -e tondent 
sur 'es expérience- efîe-"uée« par 
les ministères fédérai et provin­
ciaux de l'Agriculture. Les comi­
tés consultatifs -e tiennent au cou­
rant des derniers changements et 
moc'ifient les recommandations de 
temps a autre Entre ies revisions, 
certains cultivateurs accroissent 
parfois leurs rendements en ap­
pliquant des doses d'engrais plus 
élevées que celles recommandées; 
mais il faut faire attention car il 
est faole de dépasser les limites 
de la rentabilité.

M G V Mitchell Engrais), 
du ministère féd de l'Agriculture, 
fait remarquer que les recomman­
dations s'appliquent aux cultiva­
teurs qui font tout leur possible 
pour maintenir la fertilité du sol 
par de bonnes façons culturales 
Ce? dernières comprennent la ro­
tation des récoltes, le drainage, 
le soin du fumier, la culture de 
prairies de légumineuses, complé­
tées par ! utilisation d < ngrais '-hi 
mique- pour équilibre! la fertili­
té du sol.

$50 à $1000
Téléphonez os pnisti à fa 

HOUSEHOLD FINANCEl

Avez-vous
BESOIN

HFC ne spécialise dant les prêta 
rapides! Empruntez pour régler vo« 
compte* en noufFrance . . . payer vot 
taxe*... de* réparât ions... vos vacance* 
ou toute autre bonne raison.

Faites rmleh r*fr« sfçawtmrel
Vou* n’avez pas besoin d’endowurun 
ni de garantie* négociable*. Choisisse* 
votre mode de remlxmrî^ment. Jusqu’à 
2A mois pour payer. Le service HFC 
e*t rapide, amical et sûr. Téléphone* 
ou présentez-vou* aujourd’hui!

DI L'ARGENT QUAND VOUS 
fN AVEZ BESOIN I

HOUSEHOLD

M. M«4i«ou, G iront
403 its S«-G»or|«s 

Itcilim* Tél4ph*«« ISI)
IT-jtlOMI. p.a.
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La Gatineau Power Company nomme trois autres
vice-présidents

■«ÇçTo---.
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CODE iïîil iT.v'iN C A CLAUDE CLIDDON. M Se

.-1 l'issue de l assemblée annuelle k: 
Gatineau Power Co pany a annonce les no­
minations suivante: CODE BRITTAIN. C A . 
Trésorier, devient Vice-Président et Tréso­
rier: CLAUDE GLIDDON, M Sc. Ingénieur 
en Chef, devient Vice President et Ingénieur 
en Chef, et ALAN BROWN, R.Sc. Gerant

f wv T”'** v v -r—v vv v »' -rv v*v tr

[.Sc. ALAN l1KO \>.v IV f)s.

Je la Dist ribulion, d-c vie nt VicePri■.
■ barge­ des Operations Ci•tu mercialr:
es troi;s non: veaux Vici t s (dents on

< états de servicc V finitic:u est in
et Ire : oric r depuis 1!Kib; M. Giiddui
y ni nié Ingéi>ii<-ur en C'heJ en 1935. e
en est devt*n u Géra,-! > éral de
tion ci1 194'ti.

W'” !Ia regardent pii F- et avertis:

>Ch ron i ci ue de i 
; l'ante Louise 1

i
Oîv î ^ a > AA.1

PROPOS DE JEUNES FILLES
Quand on n'a pas encore vingt ans, que l'amour commence à 

nous sourire et que le printemps revient, c'est drôle comme 1 nous 
passe par la tête toutes sortes de pensées frivoles. Je ne sais pas si 
toutes ies jeunes filles sont ainsi mais j en connais qui se pâment 
facilement sur leur acteur favori, sur un athlète de renommée ou 
sur le de: ::ier chanteur à la mode. La chose serait normale si ces 
mêmes je ' a es filles pouvaient rendre sur ces hommes qui les font 
bondir de ,oie le jugement sensé d’une personne bien formée, 
d’une soi e où Félix Leclerc avait chanté Reconnaissez bien avec- 
moi que c populaire chanteur canadien qui revient d une tournée en 
Europe t quelqu'un et qu’il mérite, selon plusieurs, la renommée 
qu'on lui a faite Mais écoutez tout ce qu'ont trouve à dire de lui nos 
deux jouvencelles. La première s'est exclamée Figure-toi. ma chère, 
que je suis allée VOIR Félix Leclerc". Et l'autre rendit le son que- 
plus de la moitié de nos jeunes filles pourrait rendre: Est : 1 beau: 
J'aimerais ça le voir moi aussi". Et la conversation s'orienta vers les 
toilettes et le nouveau chapeau de mademoiselle.

Et pourtant j'aiais affaire a des jeunes fille de bonne educa­
tion et qui avaient été instruites dans nos maison d education qui ont 
bonne réputation. Et parlant d'un chanteur elles n'ont trouvé rien de 
mieux que de lui trouver un physique attrayant et un beau visage. 
Je ci-..-, que :'objet d- lui: admiration de jouvencelles aurait préfè­
re une critique ce ci.;::.: et de --on {aient de chansonnier-compa- 
siteur

sez la
I qu'elle devra partir si votre mari 

le déride ainsi. C'est lui qui est le 
maître dans son foyer et c'est a 
lui que vous vous devez d’abord, 
il nie semble qu'e-n hébergeant 

1 une belle mère qui ne l’aimait pas 
et qui est tombée dans le besoin, 
votre mari vous a donné une preu- 

. ve d'affi < tion et a prouvé quil 
considérait votre mère. Elle dé­
viait lui en être reconnaissante, 
au lieu de votre mère. N'y aurait- 
il pas quelqu'un d’autre dans la 
famille qui pourrait se charger 
d’en prendre soin pour quelque 

i temps au moins. Au point ou en 
: sont les choses il vous faudra trou­
ver bientôt une solution et ce se 
ra sans doute de sortir votre m< 
re de votre maison. Pensez bien 
a votre avenir.

Q. — Quels sont les t sstis q 
ne ont pas de deuil? — PAX

R- — On porte des tissus mat: 
pendant la première période du 
deuil d’une mère, ainsi, on évite 
ie satin qui est brillant. Le deuil 
d'une mère se porte un an en noir 
et six mois en noir et blanc, d ; 
bord, gris et mauve, ensuite. Dans 
la maison, on porte du noir t: 
blanc, dès le début. Durant U 
chaleurs, on porte le deuil en 
blanc, si l'on veut, c'est admis

-NTs' - e c. - I k . le, une telle mentalité A quoi tient-elle? 
■ — •* c-’ -.n de- ec-mpte 1 .-q clics voudront choisir un compagnon pour 
'aie. avec e..t-! le long • ro de la vie, ces mêmes demoiselles s'at­
tache! ont a jugei ies HgneS de son \ .E: quand le \ sage sera ridé, 
quand les premiers cheveux gris app: rai- madame sera dépit > 
car la beauté aura disparu sans avoir coî.-iç-. tou- les petits défauts 
qui survivront à ia beauté

Et l'on fera une vie de chien p u le seul plaisir de s'entendre 
dire de son conjoint au joar de son maiYvette n'est-elle pas 
chanceuse! Son mari, mais y-est-y beau '

Tante LOUISE

COURRIER DE
TANTE DOLilsl

A PROPOS DE BELLE-MERE
Q — Ma mere habite’ arec nous et je crois que i les cha ses 

continuent ainsi mon mi rage court à la faillite J'aime mon mari me 
me r. je l'ai épousé malgré la volonté de maman qui ne le trouvait 
pas de notre rang social Aujourd'hui a cun e des circonstances et du 
décès de mon pi re. non., sommes obHgi de ! héberger. C’est elle qui 
veut prendre la gouverne de la mai: on, fixer la manière d’élevcr les 
deux enfants, arranger nos soirs de sortie:, etc.

Elle trouve à son gendre toute- sortes de défaut - Moi mari a 
prr: les choses en riant an debut Tains aujourd'hui, âpre: deux ans dr 
celte vie, cette éternelle ingérence de ma ’"ère de nos propres affai 
res lui tape sur les nerfs. U m a meme n et see de partir si je ne met 
tais: pas ordre a la chine. J'aime mon mari mais je voudrais aider 
au.s s ma mire Qu'en pense: vous’’ ■— PAUVRE VIE.
I*1 répétition de 1 é*tcrnel drame titc Tache/ de raisonner votre 
d'une maison où il y a deux fem | mère pour lui faire c omprendre 
mes et qui devient ainsi trop pe jqu'eée se mêle de choses qui ne

Q — Je pense beaucoup û quel 
'in un qui m a rendu visite qui ■ 
quefni.s et a re c sans rien dire 
1‘ni--:-' l’appeler à son sureau et 

1 lui demander /<-• -a- on: '' MAR­
CELLE. -

R Je ne vous y en- âge pas 
Quand un homme cesse de visite.- 
une femme sans- lui donner de ra­
sons, ii n’en a qu’une: elle ne l'ir.- 
téreise pas. Pourquoi vous expo­
ser a e qu'il vous le dise? Un ga 
'ant h aime ne s'esquive pas de 
cette façon, il donne un vague 
prétexte pour espacer ses visite 
et 1 intéressée comprend toujou:

------ • ------------------------

LES DISTRACTIONS, BONS 
REMEDES

Les passe-temps sont un bon :* 
inède. disent les médecins. I : 
genre de récréation tout à fait 
différent de votre occupation n 
gulièie crée chez vous un intérêt 
nouveau et met dans votre vie l'e 
quilibrc nécessaire L- chimiste 
peut cultiver un jardin le bai. 
quier s'adonner ■ la peinture 1* 
camionneur collectionner les tin 
lues, le médecin se livrer à la nu 
nuiserie: tous auront la une d: 
traction différente de leur en; 
ploi régulier Le travail seek: 
taire doit s'accompagner, au 
heures de loisir, d'exercices sain1 
le travail manuel sera compense 
parties distractions repr-antes

Nedites pas bière

j*a fc#* P**

y *‘y ' .
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COURSES DIMANCHE, LE 13 MAI PUNCHING BALL
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St"Jérome engage un 3ème
U l'occ;

c05f5cnpveurs au cct ;;■

(par ii. O. Dexjardins) l uis, nous
[,c gérant d'affaires du Club cic- .Vous n‘;r 

Baseball SWérômc, annonce la . sion de voir Franko à l'oeuvre a 
mise sous contrat d'un joueur de vaut la fin de semaine dernière 
troisième but dont le nom est nous ne pouvons donc fair** >r <■!<*■
Georges Franko. Franko est un | commentaires sur sa force, si et 
jeune et robuste gaillard cl pos n'est qu'il nous a causé une lié" 
sède une stature imposante., lljbonne impression dans les dec 
fréquente une Université et c'est ! ., , . meres pratique; .On rannorte é"ala la raison qui a permis au club I i11 UL '•'•■
ci acquérir ses services, sans quoi lL’nu:nl 'iu '• excelle au troisième L'Association tics Marchand 

pourrait très bien s'aligner pour .
! peur de plus de trois cent

F> . '* ïft »Li’ i • *J' •».' w l
U

Amusements ; chand 
communique poste t

L'Association d 
de St-Jérônxe In 
une autre liste de généreux dona-, it Fi 

$* la et 1 ..
bail en notre ville:

repr.
k,

en club de calibre “B" aux Etat
iu en plus d'être un frap- Détaillants; M. Léo Blondin. pro ch 6

: I. J..I. Corbeil, 
1IM J. Raymond, 

ntants de la Cie 
iciâî; M. Bernard 

'1 Michael ila- 
ii;c; M. Victor pi- 
aptiareils électri-

quas; M René Beui°auH. proprié­
taire Restaurant Ritz- et M. Gé­
rard Dupont, barbier.

EXCURSION DIMANCHE LE 6 MAI
par

e prochain. Le dénart se
Provincial Transport à 10.15 AM 

i sa première partie a l’éli 
irnois. Immédiatement api 
m i nain où il rencontrera le Lachinc 
Dimanche le El mai. St-Jérôinc jouera un double sur son terrain, 

eccvant pour cette occasion Champêtre dans l’après-midi et -Joliette 
lans la soirée.

IE SPORT CHEZ LES CLUBS
JUVENILES DE LA POLICE

>me annonce une excursi
lie prochain. Le départ
[ On sait quis le club loc;

1 30 heures ir.nî. contre li
partie, St-JeTome revient

ichine à G 00 heuies P M

pné ta ire de la Biscuiterie Chez 
Léo; M. Lionel Gauthier, net­
toyeur: Magasin Chez Harry: M 
1. E. St. Denis, assurances généra- ! A tous ces généreux donateurs, 
i . m. Ernest I.auzon, épicier li- 1 l'Association réitère ses remercie- 
encié; M. -J rseph Lemay, mar- j merits.

NOS TROIS ETOILES

L’ouverture de la saison des 
courses se fera dimanche le 13 
nui alors qu'un programme de 
gala a é:é préparé pour la cir­
constance.

L'entraînement des chevaux 
bar on plein, c'est ainsi que chu­

! que jc.ir, une quarantaine de 
! chevaux subissent un cntrainc- 
ment t - s plus sévères. Profitant 
de h. belle ■ ernpér. turc de- la fin 
<!e - in : c derrière, les pro prié- 
aires C- chevaux ont fait dou­

rer tie exercices très rapides; 
'e coursiers ayant montré le plus 
-le >ite*se sont Cardinal j.. Put- 
nutncho et Loulou Todd. De 
nouveaux venus ont démontré 

1 beaucoup d'étoffe en fin de se­
ma i' t : ce sont Claude Signai, 

!■ n f. Guy et Silent Grattan, 
Prince Like devr ut connaître li­
ne tructueuse saison, le cheval 
b h.nd de Gérard Bcuvrette est

long a se mettre en condition 
niai - assitôt que les temps chauds 
arriveront, il ne devrait pas tar­
der à afficher beaucoup de rapi­
dité. '

I.c-s départs se feront de la 
b urière automatique; durant 
tente l'année dernière il n’y eu 
qu'un seul faux départ et les 
propriétaires-qui sont venus fai- 

•:..urir leurs chevaux n'ont eu 
que des félicitations à adresser à 
la direction.

I e pari-mutuel sera ouvert des 
1 premier meeting; est-ce que 
le montant cie S279.80 payé pour 
un billet de deux dollar, en pari- 
simple, l'au passé sera dépassé? 
L'avenir nous le dira; ce ne sont 
pas les courses qui vont man­
quer, car c'est l'intention des 
promoteurs d'organiser des 
courses a tous les dimanches.

Mfk
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YVON ROBERT A SAINT-JEROME, 
LE 13

j*T..........

par le const. Marcel J. Cadieui) 
Magnifique fête organt ce par 
Hervé Locas. en honneur îles 
RANGERS, champions de la l.ignc 
des Clubs Juvéniles, cia c MID­
GET. — Présentations des tro 
•>hées et liste de.: donateur.

Cette réception avait comme 
me invités d'honneur: M le Maire 
Léopold Nantel, Mtre Benoit Mar- 
chessault (représentant l'étude 
de Martigny et Marchessault" do 

nateurs des principaux trophées 
des Clubs Juvéniles.) M. l’échcvin 
et Mme God. Lapointe, notre pré­
sident, l'Ass.-Dir. Roger Poirier.

Dans la salle, on remarquait ou 
tre les joueurs et les invités d'hon­
neur: M. et Mine Ulric Charbon- 
neau, M. et Mme Gérard Tassé, 
M. et Mme Lionel Beauchamp, 
Mlle Yolande Beaulieu, Mlles J. 
St-Denis, M. Jacques St-Denis, 
Mlle Irène John, M. et Mme Ro 
land Charbonneau, M. J.-Paul Gau 
thier, M. Jacques Locas, M. et 
Mme Paul Raymond, M. et Mme 
Ad. Tourangeau, M Jac. Râtelle 

restaurateur), Mlle Jeanne Gau­
thier. MM. et Mmes F. Beaudry, 
S. St-Denis, H Locas, R Turner, 
de Montréal, J. P. Locas, J. Des­
jardins. Mme Noé Prud'homme. 
M. Marcel Chartrand M. Gérard 
Lachapelle (photographe). M. et 
Mme Louis Bohémier, M J I. Car 
reau.

Noms des donateurs des tro­
phées aux 12 joueurs: Rangers
Midget: L. N. Castonguay, Ernest 
I.auzon, Des jardins-Veuillermet. L. 
l.educ, Achille Beauchamp Ubald 
Rose, Marcel Deschambault et 
Henri Dupras, Noel Boucher. Léo­
pold et Adrien Charbonneau. Ar­
thur Guindon, Fernand Casavant. 
Pharmacie Ste-Paule

MENl
Les tables étaient très bien gar­

ées de sandwichs roulées, sand­
wichs aux oeufs, au jambon, au 
pâté tic foie gras céleri, radis et 
olives Pour le dessert, il y avait 
m choix énorme de mokas, de

chocolats assortis, de fruits de 
toutes sortes, du sucre a la cre­
me, du fudge, dattes avec noix, 
des macarons, des bonbons, des li­
queurs et un GATEAU SPECIAL 
pour les JOUEURS DES RAN 
GERS.

Le Trio Gauthier a fait les frais 
de la musique. Le trio est formé 
de Léoo Gauthier: banjo, Ray­
mond Ratté: guitariste, Marcel Fi- 
lion: accordéonniste

Messieurs les invités d’honneur ! 
prirent la parole tour à tour et en 
couragèrent les jeunes par des 
compliments et des félicitations. 
Je crois que tous ceux qui étaient 
présents à la fête sont retournés 
chez eux très satisfaits, (je veux 
dire les jeunes qui retournaient à 
la maison avec chacun trophée I 
en main.)

> ■ %

I.es promote rs Bernard Ga- 
reau et Roland Ouellette, de St- 
Jérôme. ont révélé aujourd'hui 
qu Yvon Robert ferait face a Ti­
ny Mills, de- Boston, dois la fi- 
n:de de deux chûtes de trois à 
finir lors de l’ouverture de la 
M--;e majeure au nouvel aréna 
de St (crûme, dimanche soir le 
13 mai prochain.

Ce n'est pas sans {x-ine que 
I nous avons p i obtenir les ser­
vices du grand champion cana- 

i dien - français", de déclarer Ga­
: reau. Mais nous tenions absolu- 
I ment a présenter ce grand athlè-

I

LUTTE
A L’ARENA DE

ST-JEROME
Dimanche 

! 13 mai, à 9 hres
i

. 2 %? I
i i i! i 

i 
I

Membres des Clubs Juvéniles, 
n'oubliez pas de donner votre ! 
nom pour le TENNIS au Lt. Jean- 1 
Louis Lauzon. Voyez le Lt Lucien 
Laflamme pour vos applications 
pour la balle-molle A l'heure où 
j'écris ce> lignes nous n'avons pas 
encore reçu aucune application 
comme GERANT D'EQUIPE pour 
la prochaine saison à la balle-mol­
le: donc messieurs les intéressés 
faites-nous parvenir votre applica­
tion au plutôt possible

Je vous reviendrai la semaine 
prochaine avec d'autres nouvelles ' 
en vue de notre saison d'été.

Il y en a qui sont capables de­
tout a l'exception de faire le bien 

Plusieurs craignent le Qu en 
dira-t-on — l’on dira ce que l'on 
voudra — d'abord il s'agit de se 
dire Je fais du mieux que je 
peux" impossible ici bas de ne pas 
avoir d'opposition — Ca fait par­
tie de la vie tout ça Souvenez- 
vous que l'on fait rire de soi par 
moindre que soi et ceux qui nuits 
critiquent ne sont pas toujours 
ceux la qui en font le plu-

De droite à gauche: Marc Campeau, Jean-Guy Renaud et Ré­
jean Beaulieu, les trois gagnants de notre Concours 3-Etoiles pour la 
dernière saison de la Ligue Provinciale de Hockey, membres de la 
même ligne d'attaque du club St-Jérôme, qui recevront leur trophée 
samedi soir prochain lors d'une grande danse au Manège Militaire 
organisée au profit de notre club de hockey. On fera aussi le choix 
des trois gagnants parmi les voleurs qui ont participé à notre concours.

Nos trois étoile, recevront: la première, le magnifique trophée 
Bradingactuellement en montre chc: Michel Tamiiia Tailleur: la 
deuxième, un complet sur mesures de Michel Tamiiia dont M. Gérard 
Moquin est le gérant: et la troisième, une montre, dont de la Bijou­
terie Benoit. Les trois voteurs que le hasard aura choisi, gagneront 
une montre, de la Bijouterie J P. Boyer, un radio de table Westing­
house. de la Ferronnerie A Langlois Lue. et un album de disque 
R C A Vx-tor. du magi: : -' Autour du Monde dont le propriétaire est 
bien connu. M Marcel Leonard — En foule donc samedi soir pro 
chan., an Manège Militaire pour cette grande dan c. Venez voir nos 
étoiles de hockey et les encourager.

Abonnez-vous à "L'Avenir du Nord '

FINALE

YVON ROBERT 
TINY MILLS

-----  2 autres combats ------
Arbitre: Dan Murray 

! BILLETS: S1.50. SI 00. 75c.

• :e pour notre première a Saint- 
Jérôme. On sait combien Robert 
e.t en demande p-.rtout aux E­

j tatw-L nis et au Canada, tant les 
i promoteurs sont a la recherche 
. d’une vedette internationale de 
ce calibre. Mais Yvon, qui n ou- 
blit jamais qu’il a obtenu ses ! 

| grands s cces grâce à l’encoura- 
! gement vies siens, s'est déclaré 
j re heureux de pouvoir venir ici 
jet il a même fait les demarches 
j nécessaires pour contremander 
| d’autres engagements à Halifax 
j afin de venir inaugurer notre 
i nouvel arena".

Robert n'aura cependant pas 
: la tâche facile contre Tiny Mills, 
un géant de 6’4” et qui pèse'dans 

i les environs de 240 livres.’ Mais 
Yvon qui n’en est pas à ses pre­
mières armes et qui est aujour­
d’hui au faite de sa carrière, en 

ja vu bien d'autres et il se pro- 
j met bien de créer une lielle im- 
j pressions à ses débuts dans les 
j Laurentides et devant ses nom- 
i breux admirateurs de St- Jérôme 
j et de la région.

Deux autres matches seront 
[bâclés cette semaine pour com­
: pléter un programme de choix.
! Les deux promoteurs locaux ten- 
i tent actuellement de s'assurer les 
.services du brillant Fernand Pay- 
j ette. qui nous a si bien repré­
! sente- aux Olympiques de Lon- 
i dres il y a deux ans. Gareau et 
Ouellette voudraient lui faire 

j des offres pour qu'il deviennt 
j professionnel car il pourrait se

On soit id Le, nj Margie Ross qui présenteront, un extraor­
. . /i .,., -ih -, 1 c.-t cours du Fa-iival des Sportsmen.

Cet:. i . ifi - 'ouvre de cette semaine au Forum de
Mo. ' < ; Y. recette. -o, entièrement consacrées aux travaux
tie coiv-vrvation de la Société des Pêcheurs sportifs et de la Fédéra­
tion de Club de Cl-a- e et de pêche de la province de Québec. 
Ç'e:-' <e . / numéro d- genre qui compte parmi les grandes attrac­
tiondi n lentes. Le program)”e du Festival des Sportsmen comprend 
toute une :.cric de «’ü.ié-o.? susceptibles d'intéresser le public le plus 
vaste et le plus varié.

LE CENTENAIRE DU COLLEGE BOURGET
ORIGINES DU COLLEGE 

Le spacieux édifice moderne, sis 
j au flanc de la montagne de Ri- 
;gaud, ne reçut le nom de Bourget 
qu'en l'année 1872, lors du jubi- 

, lé sacerdotal de Mgr Bourget. De­
puis sa fondation en 1850. il n'a­

i vait été question que du collège 
de Rigaud C'est à M l'abbé Jo­
seph Desautels, curé de la parois­
se qu'il doit son origine.

Docile aux idées de son temps, 
cet entreprenant curé rêvait de­
puis son arrivée en 1848. d'un col­
lège dans son village. Il avait raè-

lLeg soldats turcs combattent en Corée

>
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FORUM de MONTRÉAL

3456 MAI
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r TOUTE.
MILLE !

Boite d'allumettes
PEU COMMUNE

OiN PEUT LA RECOUVRIR 
de cuir, VELOURS,
INDIENNE OU CRETONNE...
COLLEZ SUS. UN côre 
DU PAPIER DEVERRE 
FIN. •

RONDS D6 SERVIETTES EN 8O1S CANADIEN
RONDIN (DlAW. l'OiEè- 
TIOMNS EN TRONÇONS DE i*. 
PERCEZ UN TROU D'AU NVO/NS 
I 1/2." OS D I A AA ■ PASSEZ 
AU PAPIER DEVERRf.
ORNEZ DE POMMES DG 
PlN OU 6 LAN DS f COLLÉ S^. 

APPLIQUEZ DU VERNIS OU DE 
LA PEINTURE - LAQUE .

NE JAMAIS JETER UNE CAISSE A 0RAN6ES
ENLEVER L'ÉTIQUETTE, PASSER 
AU PAPIER DE VERRE. 
HAUSSER LA PLANCHE DU 
BAS DE A;"; LA CLOUER PAR 
LES CÔTÉS. HAUSSER LA 
SECTION CENTRALE POUR 
SUPPORTER, LE TIROIR.
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révéler comme l'un des plus 
grands athlètes dans le sport du 
matelas chez les professionnels 
autant qu'il l'a été chez les a- 
matcurs.

"Nous attendons une réponse 
définitive à nos offres de ia parc 
de "Payette”, de continuer Ouel­
lette. "Et si nous réussissons à ie 
convaincre, les amateurs de lut­
te de Saint-Jcrôme pourront se 
vanter d’avoir vu les débuts pro­
fessionnels d’une nouvelle ve­
dette internationale de la lut­
te".

Mais les actifs promoteurs lo­
; eaux tentent de plus de retenir 
1 les serv ices d'un arbitre de mar­
que pour officier à la finale qui 
opposera Robert à Tiny Mills. 
Lis sont décidés à faire de cette 
séance inaugurale du dimanche 

; là mai i Faréna de St-Jérôme un 
j éclatant succès. On sait qu’une 
| partie des bénéfices de cette soi­
rée sera versée au Club Rotary, 
de St-Jc-rôme.

me construit une école à cette fin; 
mais pour en assurer l’avenir, il 
lui fallait une communauté.

Rigaud alors se rattachait au 
diocèse de Montréal. M. Desautels 
en référa donc à son évêque qui 
lui suggéra les Clercs de Saint- 
Viateur, récemment arrivés au 
Canada (1847). Répondant à l’in­
vitation du curé, non moins qu’aux 
désirs de Mgr Bourget, leur pro­
tecteur, trois religieux se mirent 
à l’oeuvre dans l’école du village. 
C’était le 12 novembre 1850. Les 
C S V. devenaient possesseurs de 
cette maison, située à proximité 

! de l'église paroissiale, sur l'empla- 
cernent actuel de l'école St-Fran- 
çois Ce n est qu'en 185f que sur­

' gira, au premier palier de la ram­
pe qui escalade la montagne, la 
vénérable Aile Michaud que l'on 
songe à reconstruire cette année.

Parmi les anciens de Bourget, 
il en reste encore qui connurent, 
dans leur beauté, ces monuments 
des temps héroïques. Pour eux et 
pour les plus jeunes, comme ce 
sera une occasion agréable de voir 
évoquer es souvenirs lors des fê­
tes du centenaire les 28. 29 et 30 
mai prochains. Ils pourront alors 
mesurer, dans toute sa grandeur, 
l'immensité du travail des pion­
niers, qui, "non loin des bords 
ou l'Outaouais soupire”, permi* 

j rent a Bourget son développe- 
| ment actuel.

N.B. — Les anciens de Bourget 
1 qui n'ont pas reçu leur invitation 
pour es fêtes sont priés de corn­

, muniquer immédiatement avec le 
-ecré'aiie des Anciens.

(Comm.)

La Turquie est l’un des quinze pays qui ont mis des troupes à la 
disposition du Commandement unifié tics Nations Unies en Corée. 

rAu front, les soldais turcs se sont acquis, par leur bravoure, l'estime 
|de leurs camarades de bataille. Excellents dans le combat corps-à- 
corps, Us sc sont tires maintes fois victorieusement de situations 
périlleuses: pendant la retraite, ils ont souvent contribué à dégager 
d'importants contingents de troupes en mauvaise posture. L'on 

(voit ci-dessus le fanion du 241ème Régiment d’infanterie turque.

THE ElliLE LINKER CoŸ
Pourquoi toujours rester 

à loyer ?
Dans dix ans vous auriez payé votre maison par 
le loyer que vous donnez mensuellement et re­

gretterez de ne pas avoir bâti plus tôt.

gÊ
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Cette année-AU FORUM DE MONTRÉAL

LA VOITURE Ql'I RESISTE LE MIEUX POUR LE PRIX 
QUE VOUS PAYEZ

La fameuse nouvelle

KORNET

Voyez la au:

GARAGE MOOSE HEAD
MONTEE MONTIGNY. — TEL.: 3666 — ST-JEROME

Consultez-nous pour vos matériaux de construc­
tion, tels que: Bois de toutes dimensions, lambris, 
Papiers bardeaux, Insul-brick, Wall-board, Donna- 
cona. Portes et panneaux en merisier ou pin 
rouge.

MANUFACTURIER DE PLANCHER DE BOIS 
FRANC DE MARQUE ‘ PERFECTION”

THE EAGLE LUMBER CO. LTD
TEL: 3529

300 ST-JANVIER — SAINT-JEROME
_________
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LE COIN DE STE-ADELE

CHAMBRE DE COMMiRCJ 
ASSEMBLEE GENERALE — 

ELECTIONS — ACTIVITE** .u.
PROGRAMME. 

Mercredi le 25 avril fut uni:, 
à l'occasion d’une a».-; mblé. 
nérale, le dépouillement des . 
tes des membres de 1. Vh.iri ’ 
de Commerce de r-tv-AJile

Hervé Forget, Robert Leblanc. 
Edouard Robert. P.-Henri Vali- 
quette. Canidle Li-gurt et Gm 
Prince.

la prochaine an­
agramme chargé 
jour. Tour d'a- 

1 isite des C011- 
oncrès Mondi.il 1

initiation chez
les Chevaliers 

tk Ccfornl

Nommé chef
c!e police ù

Service d'autobus
local

Sîe-Aqtfïiie%»* vienne musicien.

M. Gaston Leduc fut élu j 
siden t d ‘elect
Adolphe Lachance, prin- ipal
l’école, et M. A. .........g-
d'assurances. a g m.-:*: -omn ;
scrutateurs, et M. . ’ :en C • 
lotte, comme secret ai ru. P ■ 
procéda on presence de 
blée au dépouillement j-.s \u*.-.- 
95 membres sur If - to.tient • 
parvenir leur d 
au poste de direct-- r L--- _le-.-
tions donnèrent -. re>u.
suivants M. Roger C - . .. 'd.
votes; Orner Gagne " H F . , 
ry, 71; L. Ph. Barbéau. Lou-.s
Cochand. 64; Gaston Charest, 0 ■ 
Charles Lapointe. «'•0; P. A. Lam­
bert et Fernand Monta h or, . 
Maurice Lnpien. ■* -
Ma'o 52. Ces tnae c.tttiers. par 
le fait de ce. result..: : . n: v >
directeurs t!.: Cotise de ..
Chambre de C p- r
l'année 195..

A ÇéS tîcctto'i-. t'i.t.teTe-nt - 
mentiot! 1 . - e. .. j.
nombre de votes rt...*.- •. M M
Bernard Ouin t . . M.

A a cours 1 
née 1951 un 

i est à l’ordre 
bord ce sera 

j grossistes du 
du mois de- mai pre-chain, puis 

[la préparation de la Nuit Lan 
renricnne. l'organisation d'un 
terrain tie tennis, l'aménagement 
de la place, l'organisation du j

IWkà
4

Festival d’hi\t: 
très activités.

! plusieurs aii-

;ÜSSi
Jeu

reren
jeudi
jour

• f v>-, 'f2$

-æsm

Rnfa

s par le 
soir le 
e /V.>p<

y ranci 'fat

du 
17 mai,

»>; indi triclle.

10 heures a.m., 
élevés u “5 c î î h s c •
6c, 5c, tt ann

parents 
S'e, Se, 
On a

des

u-
SEMAINE DE LA J E.C,

A STE-ADELE : ^
Au co .r» de la semaine du 25 juurs quinze ans, dans quelques 

■ ns es assistants
l’ont prouve en prenant une part 
active aux chants, rondes et dan­
ses du bon vieux temps. Sous la

sacrée a la Jeunesse Etudiante 
Catholique la Campagne Etu­
diante a l’Ecole du Coeur Imma­
culée de Marie a été mente en­
core cette année a-, et beaucoup 
d'enthousiasme Je la part des e- 
tudtantes. Elles -m eu l'insigne 
henné .r d.- s it.h.uter la bienve-

?. Très 
Mère-

nue ,i i 
nërak*. 
Congrégation 
Providence, c 
bienveillant 
joie et de lu 
se d es t-îè- es.

l.'nt réunie 
p-e. vendredi

.rte Mère Ge-
Bvrenicè. de la 

de- Sueurs Je ia 
: .: été le témoin 

: intéressé de la

distinguée présidence sic M. le 
icuré J. Arsène Aubin, accompa- 
u:k *: M. l’abbé Jules Paquet­
te. vicaire et de M. l’abbé Chs 
Auguste Blondin, oumônier de 
la J.E.C. Cette icirte f t un 
véritable succès par le joyeux en­
: .on t: . aimable simplicité qui 
Font marquée.

C'est une journée d'initiation di- J 
i manche prochain, le 6 mai. pour i 
i les Chevaliers de Colomb de St- i 
! Jérome, conseil 1892. Les cérérno-1 
1 nies du premier et deuxième de- : 
! grés seront présidés par 'c grand- ; 
! chevalier. M. F. u'Aimé Caston-j 
I fittay, et cal e. du troisième degré, i 

; le Dr Dansereau de Drum-i 
I rnondville, député de district. 

Km fin en pour1 Comme d’habitude, les membres 
deu rie re sol:t Pr»é* d'arriver à temps pour 

1 les différentes cérémonies. Tous 
se feront un devoir d'assister aux 
cérémonies du premier et 
deuxième degré, si fertiles en 1c- 
çor- de "Fraternité. Charité et 
Unité".

Voici le programme de cette 
journée.
7.30 a.m.: Réunion aux Salles du 

Conseil:
8.15 a m : Messe au Collège célé­

brée par le Rév. Père PANI- 
CI S.J. et candidat d'honneur. 
PHOTOGRAPHIE.

10.00 a.m.: Premier degré:
12.00 a.m.: Deuxième degré.

Diner libre
3.C0 p.m • Cérémonies du Troisiè­

me degré, présidées par D.D. 
Dr Danserenu rie Drummond- 
viîle.

de l uni

1U29.
1942. «près

2.0-1.9.

1 .1 Cie des Autobus Jcrômiens 
desire aviser la population qu’a 
l.i suite de nombreuses plaintes 
des habitues de son service, elle 
a repris l'ancien parcours, qu'elle 
avait changé vendredi dernier.

On voudra bien prendre note* c},amlant 
de cette* correction en retenant 
que le service d autobus suit le 
même parcours qu’il a toujours 
s : i\-i précédemment.

pour un lâche et, pour le* rache- qui comporte une dure leçon 
ter. Maria prend sa place et son 1. action se* déroule dans une h- 

■ mini. Revenu à Mexico pour sa mille de juristes. Un jeune hom- 
musique, Mario sauve Maria me taisant son droit a Paris s’a- 
renversée par un taureau. Son mouraclie d'une jeune fille pu;s 

1 u’ i 1 de* ! 1 oublie. Un jour il doiper consent enfin a ce qi
Mario épouse} un jeune homme devant le

Excellente situation 
financière

Le dernier bilan de la Compa 
gnu* d’Assurance .Mutuelle du 

; Commerce, contre l'Incendie, de 
! Saint-Hyacinthe, qui vient d'être 
rendu publie, souligne son excel­
lente situation financière, de mè 
me que la prudente gestion des 
hommes qui président à ses des 

! tinées. Aujourd'hui l’une des plus 
importantes au pays, la compa­
gnie fut fondée à Saint-Hyacinthe 
même, en 1907 Elle transige de

Dans 
P isteur

le mot 
P

le la

Tl ! lia,
de- S

? a gr.,. 
heures

Toujours un bon Droqrorpn?

un. notre 
exprime '.m désir de 

vi i.r se renouveler souvent de 
semblables reunions. A tous, pa­
rents et élèves nos felicitations 
et à nos visiteurs un cordial au

! ne. F.il 
j "Discir

Cause crimtaeüd

rit en outre partie ues 
l*s de Massent*'* avec i 
tua it- voyage cil Europe

I assurance sous op­
en particulier de 1 
el de l’assurance-au 
bilan du dernier ex

man tt uetei
itCUl

2î4 966.72 
2 098.374 0‘ 
non cotisé 

L’actif -

Ici.: mS St-Jérome j

* L'endroit où vous verrez le meilleur spectacle!

Vendredi et samedi 4 et 5
DAVID BRIAN — JOHN AGAÏ 

dons un grand •■in de guerre

BREAKTHROUGH"
oust DTK fOWELL — RHONDA FLEMMING 

dans
"CRY DANGER"

mat

»
Dimanche, lundi et mardi

Deux grands films pariant français
6, 7 et 8 mai I

i

TOUT

GRANDIOSE PARTITION MUSICALE

0. meme programme

DENNIS MOWS*— VIVECA LINFOF.DS

DOM p»C7.c 'nru G espionnegc

OMBRE SUR PARIS
5 e-t 1 j ma

LA SOCIETE D'HORTICUL 
TURF. DE STE-ADELE :

Cc*tte année. la Société d’Hor­
ticulture de Ste-Adèle décida dé­
tenir Rassemblée générale an­
nuelle vendredi le 2~ avril a i 

j Red Room dt: Ste-Adèle Lodge.
Quarre films en couleurs d'un 

nteré: particulier pe>ur tous les 
| membres, furent présentés au 
! cours de Rassemblée.

Outre les membres, tous les 
résidents de Ste-Adèle ainsi que 

[ce.ix des villages avoisinants fu­
rent invités a assister a cette re­
union. la première de la saison

Un homme de 52 ans, M. Gor­
do/. H«v. chef cuisinier à l’hôtel 

i Bockliffe. à Morin Heights, a été 
trouvé flottant sur un lac arrtifi- 
ciel près de l'hôtel, vers lGh.30 di­
manche matin. Le Dr Jules La- 
fleur. coroner du district a ouvert 
son enquête dans cette affaire et 
l'a ajournée sine die.

Les détectives provinciaux font 
enquête, car selon certains d'entre 
eux*, il pourrait y avoir une cause} 
criminelle à cette mort Le cuisi­
nier en question était reconnu 
pour se promener ; ec des som­
mes rondelettes sur lui. Or lors­
qu'on Ta repêché, il n'avait que !

€ere?s d'étisdss
' Â*’r<qc - . , :r.. .t.ition
^at-£^argueriTe nctu. d. ,175,5fi0.69. -.1 ,.im

39.-H»
$5-
Ce

l'D.X.C./ — Le 6 mars dernier, 
notre cercle d'études Ste-Ma: gué­
rite tient sa séance régulière -ous 
la présidence de la Révérende- 
Soeur Era de Jésus, supérieure. 
Le K-. . : : end Père ûvila Mélan- 
çor. esc., aumôniers du cercle, 
les Révérendes Soeurs Gabric-l-Eu- 

I gène, Anatolie. André • Fernand. 
Antoinette, Antoinette de la Pro­
vidence. de même que M. Gerald 
Bourcier professeur, scat pre­
sents a rassemblée.

total de l'actif sur le passif est de 
■ l'ordre dt S3.037.689.90.

Quelque.- autres chiffres signi­
ficatifs sont les suivants:

Assurance-feu en vigueur $287,­
213,714.00: Recettes de toutes
sources, 123.367 11: Placements 
sur oblige ons (valeur aux li­
vres). $2 ' 7,827 12: Dépôt au
gouverner* nt fédéral, S2 040.­
000.00.

T I

i

SI 95 dans ses goussets. r 1 ~ Prière d ouverture \ eni
La noyade serait survenue au I ^‘‘ncîe Spiritus. 

cours de la nuit La victime ne I 2 ~ Lecture et approbation du Par eux P°ur tux et Hh*
compte-rendu de la réunion pré­
cédé.*: *e

I portait cependant aucune marque |

9
i

1951.
Aü cours Je l’assemblée le de violence.

Président M. Jos. MacDonald in-1 -----------------
vita la population emic-rc- a a- ■ » Fî'll '
dhc-rer a la Société pour contri- j Jacques nils a
buer encore davantage à Fern bel- [ r* i* •

lisse ment de Ste-Adèle. R Cl U ï 0“ C Cl f CI U ! H S 1
Puis M. le Secrétaire J. E. Sau­

ve présenta un rapport sur les 
i activités de Tannée écoulée. Au p1 chanteur 
(cours de l'année 1950. 1Ù5 mtra- ^! •' el 
} : rcs firent partie de ' Société . canadien rnan 
j d iii.-rtic j rure de Sts-.'.dêle. M. 
le Secretaire r..;>pc-U. alors q e 

; pour la présenté anneï 951 i'ob- 
jectif de la présente campagne 
de recrutement est fixe a 250 

! membres.

2 — L'Enseignement Primaire 
nous fournit une matière d'etuch 
fort pratique dans un passage in­
titule La foi motion Oc- l'enfant, 

a responsabi ité catholique de

français Jacques 
mezz:-soprano cana-

Chiucchio se­
ront les u\ ;r. tés de R.ulio- 

| Carabin ! rs de l'émission du 9 
mai qui aura lieu à l'Ermitage.

Qui ne se souvient des duet­
tistes Pills et Taber pour les a- i du Christ, 
voir entendus sur disques, les a-

Tédü-rateur par J. J Faucher, i.e. 
Une fois de plus nous nous met­
tons en face de nos graves devoirs 
d’éducateurs catholiques. La jeu- 
nevse que nous formons c'est ie 
L’--p.e üc Uuiù.ii. ci ce peuple 
sera au Christ ou contre lui sui­
vant que l'éducateur aura travail­
lé en bon ou en mauvais serviteur

La Mutn -lie du Commerce est 
une compagnie strictement cana 
dienne. Fondée au pays par des 
Canadiens, elle est administrée

fait
un devoir de placer son actif au 
Canada, dans i <entrepri es cat 
diennes. Ce- qui est a i honneur 
des membres de son conseil d'ad­
ministration: Thon. Alfred Leduc, 
président; Me J.-E Phaneuf, vi 
ce-président; Thon E- -L. Patenau 
de, vice présidem MM T.-A. Saint 
Germain, directeurs-gérant: Ar­
mand Auclairt Benc.; Et.noi: Re­
né Morin, r. p. Lucien Saint-Ger­
main et ! b* n. Jacob .Vicol, cürcc- 
teurs.

Lu compagnie a ues succursales : 
a Montréal. Toronto, Winnipeg. 
Edmonton. Vancouver et Saint- 
Jean, N.B.

Ensuite ;c Comité de r.nmina- '°'r ' *1S * 1 écran ou lors de ieur 
t:o:i présenta les noms des per- to“rnee,au Canada:' La paire est 
vonnts proposées comme direc aujourd hui sépar.-e mais Jacques 
leur* pour 1951. L'assemblc-e fut * rt'ient occasionnellement 
.•ppc..-s a dire !. directeurs. Les *'U Canada où il retrouve chaque 
résultats furent les suivants: Pre- :o's un Srar|d nombre d -admira­

teurs. On se souvient de Pills 
comme le créateur de

Mercredi et jeudi.
T RO if GRANDS ULVJ A’J MEME PROGRAMME

GARY COOLER — RUTH ROMAS 
dans

"DALLAS"
tr superb: Techniedcr

DDLs- DtN% 1 O’KEEFE — LîZABETH SC27” i^r-.

'THE COMP\NY SHE KEEPS"
tr. attrGCfîcn SLpplemen'alre 

JEANNE KENT dons

THE WOMEN IN QUESTION"
BIENTOT bUR NOTRE ECRAN 

•'ABBOTT ' COSTELLO vEET 'HE INVISIBLE va--:
"CALL ME MISTER ’ TECHNICOLOR
"ZIEGFIELD FOLLIES TECHNICOLOR
"T OMAHAWK" . TECHNICOLOR
' ARÈNE SANGLANT! TECHNICOLOR
"KiM"

i _

*idc-nr honoraire: M. Jos. Mac­
Donald. Président: M. Hc-nri

[ Délisle, Vice-president. M. Harrv 
Lay. et directeurs: Mme Bernard 
Alovisi. M Armand Fortin, M. 
Roger Couillard, M. Armand 
Marinier. M. Philippe 

; chon, Mme John 
Mme H. Langevin. M. 
Voizard. M. Louis B. DePassillé, 
M. Philippe Barhea i et M. j.E. 
Sauvv. directeur t-t secretaire-tré­
sorier.

Pour terminer cette assemblée 
de magnifiques prix de présen­
ce furent distribues et il y eut 
cinq heureux gag.ints.

nouv

Abonnez-vous à

L'Avenir du Nord

"Clopin-
Clopant" qui devint par la suite 
un grand succès aux Etats-Unis.
Une autre de ses créations "Tout 
ça" est en voie de devenir un au- 

Aubu- i tre grand succès américain sous 
le titre ' Counr Every Star". Com- 

Alainim’s " voyageur de la chanson,
Icomme il aime s'appeler. Pills 
v.nage continuellement de Paris ,e a L>ic'u 
au Brésil et de New-York à 
Montréal.

La seconde invitée sera Fer­
! nande Chîocchio qui a obtenu 
beaucoup J-.- succès récemment 
en décrochant deux trophées 

(convoités a quelques jours d'in­
tervalle: la bourse du Club So- 
rial de Montréal et ie prix Ar 
chambault. Fernande Chiochhio 
p<; ir* .it présentement ses études 
de piano et de chant a l'Ecole 

: supérieure de Musique a Lachi-

Pour devenir meilleur serviteur 
du Christ il n'y a qu'une formu 
le à suivre: "Avoir une charité
plus intense". Munis du secours di 
vin nous tâcherons de grandir 
dans l'amour de Dieu afin de par­
venir à y entraîner nos élèves a­
vec toutes les chances de succès.

4- — Brève discussion sur l'af­
faire en cours: "I.a justice.''

Au théâtre Rex
joute etFIES IA film bien 

bien réalisé 
I ourné au Mexique, "Fiesta", 

film en couleurs restituant fidè- 
mcnc l'atmosphère de ce pays 
pittoresque et ses corridas, est 
très spectaculaire. Son intrigue.

5. Nous passons a 1 affaire parfois sensible, parfois humoris 
nivelle: La Piété . tique, est bien contée.

1 onvaincre nos élèves que la Jumeaux, Ic-s deux enfants du 
vraie piété est celle qui nous fait tt-It-bre toréador Marolès, Mario 
accomplir notre devoir d'état et et Maria, ont beaucoup d’afTec- 
toutes nos actions en vue de plai- tion l'un pour l’autre. Alors que

6. — Et voici le mot de rappel 
approprié: Tout pour Dieu".

C est la prière a Marie et 
Tau revoir

G.H.

HoraFre •- r- rn3SS2s à l'église-mère 
Sdrr-Jérôme

Me L'JCiEN CYR, L.L.L,

TECHNICOLOf

Service de vaisselle de 58 pieces
' DU BARRY" en or 22 carats

Offert aux dames tous les Tevdis e. Vendre.! *

NOTAIRE

E.ueau tous b-* soirs de la semaine a STE-ADELE a

214, rue Morin Té!.: 3950
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Conchita, et Maria, Peps.
Excellent danseur, réel musi­

cien, Ricardo Nlontalban est le 
véritable héros de ce film. Esther 
Williams reste toujours une 

r.aiade, et une piquan 
te femme torero. John Carroll 
est agréable. Amusantes compo­
sition de Fortunio llomuiova, A 
kini 1 ami ri if et Hugo Mass, ht 
Cvd (Juris est fort jolie .fem­
me.

t accuser
minis

un
ctrange- 

apprendre ?
' Quel mystè- 

jeune et si

Le réalisation Richard I horpe 
a utilisé au mieux les moyens 
importants mis a sa disposition. 
Les scènes de 1 arène sont fort 
muuvemcnttes et bénéficient 
d'une énorme figuration. 
HISTOIRE D FCOI.LABOn I F 

AMERIQU1 EN I860. 
OMBRES SUR PARIS , le

pries loi mes. 
assurance-feu 

toniebile Le 
ercice. -c ter 
Ere 1950. met 
global de S5f- 
non tenu de 
et* de dépôt

JUI

tire public; tout a coup, il décou­
vre que cet homme, encore 
enfant, lui ressemble 
meut. Que va-t-il 
Que va-t-il savoir ! 
re recede ce v isage- 
franc ! S irtout ne manquez pas 
u film inoubliable. zVu meme 
programme vous y verrez, une 
version française : "Ni: DITES 
JAM/M.S ADll.l un film ^.d 
et qui cependant cache un dra­
me. vous ne vous ennuierez pas 
avec ERROL FLYNN et ELEA­
NOR PARKER qui en sont les 
principal!\ interprètes,

MERCREDI, JEUDI et VEN­
DREDI, un autre bon program­
med l’affiche: LA PORT E DU
CIEL", drame mystique, en un 
mot i est l’histoire d’une âme, ti­
nt- aine souffrante, et en détresse 
morale à qui seul un miracle a 
pu donner enfin la paix intérieu­
re, le ^ désespérés ont retrouvé le 
courage et tous dorénavant sup-

omanesques les problèmes P‘,rteront plus facilement le
lourd fardeau de leurs peines. 
Film émouvant, interprétation 
lisante et sincere. Au même [>.*• 
gramme un film en couleurs 
KISSING BANDI1 ■

KATHRYN GRAYSON et 
FRANK SINATRA- un film 
gaie, de Faction, du rire, du 
chant et de belles couleurs.

La semaine prochaine, 
GRANDE PRIMEUR :' 
BELLE QUE VOILA" avec 
CHI LE MORGAN et HENRI 
VIDAI., le coupe idéal de 1 c- 
cran français.

Surveillez les annonces.
(Comm).

film de Delmer Dave 
sente le cinéma 
programme dès

que pre­
Rex au même 
limanche, s‘ap

p .rente aux nombreuses produc­
tions dans lesquelles les cineas 
tc> américains ont utilisé à des 
fin
de la guerre et de T après-guerre 
dans la vieille Europe.

Viveca Lindfors se révèle une

<P
rtiste sensibî 
•rentier iilm, 
palpitante histoire 
u moment de la 

"rance-. Dennis

fine dans 
raconte une 
d’espionnage 
liberation de 
Morgan joue 

fférent de ceux 
l'a vu jusqu’ici." Victor 
i est excellent dans le per­

sonnage d'un inspecteur. Viveca 
incarne une jeune femme dont 
le mari a collabore. Celui-ci 
craint son témoignage et elle 
doit se réfugier auprès d’un sol­
dat américain qui se livre au 
marché noir. L'intrigue donne 
iic-u ensuite a des belles scènes 
sentimentales et à des bagarres 
fort animées.

Théâtre du Nord

un rôle 
cù an " 
F rance;

EN
LA

MI-

On s'instruit en lisant, mais pa* 
n'importe quoi — savoir choisir 
sa lecture c'est beaucoup.

SAMEDI. DIMANCHE. U N 
DI i l MARDI, vous verrez un 
film qui touche aux plus pro­
fonds replis du coeur humain, en 
.n m it un film inoubliable et 

qui a pour titre "LE COUPA­
BLE" avec MADELEINE OZE 
R A 5'. PIERRE BLANCHAR et 
GILBERT G IL dans les rôles 
principaux. Ce film nous fait 
voir a quel point nous portons à 
travers la vie la responsabilité- 
des fautes de notre jeunesse. Un 
jour ou l’autre il faut payer ! Sur 
ce thème François Coppt-e a écrit 
une oeuvre p lissante, franche et

On se demande “Où va le mon­
de" — pour ma part je dirai qu’il 
s'en va vers un autre monde.

REMERCIEMENTS

I.ii famille Henri Lafontai­
ne remercie sincèrement les 
personnes qu.- or.f bien vou­
lu lui témoigner des mar­
ques de sympathie: u l’occa­
sion de la mort de leur fils 
Lionel, soit par offrandes de 
messes, de jlcnr: visite ou
asse tance ans funérailles.

Æ ’serrv ■

—

Théâtre da Mord
430. RUE LA BELLE.

SAM. DIM. LUN. MAR.

TEL : 3520

6 7 8 MAI

// LE COUPABLE"

leur père veut faire de Mario 
un torero, Maria aide son frère 
a satisfaire sa seule passion: la 
rnusiq c A la suite d’une dispu­
te, Mario abandonne l’arène et 

Ison premier combat, il est tenu

PIERRE BLANCHAR b MADELEINE OZERAY

au eme j i • e vi français*

// NE DÎTES JAMAIS ADIEU"
avec

ELEANOR PARKER b ERROL FLYNN

MER. JEU. VEN. 91011 MAI

// LA PORTE DU CIEL"

MARINA BERTI b GIROTTI

même < : ; arnsne un i.!: : en c< u:ui;

//KISSING BANDIT''

KATHRYN GRAYSON b FRANK SINATRA

COMMANDES POSTALES EXECUTEES RAPIDEMENT
• Bandes herniaires
• Corsets maternité 
© Bcs élastiques
• Supports pour hommes
• Béquilles, etc. 
CHOCOLATS ET BONBONS

PRESCRIPTIONS

Laura Secord,
Betty Ann,

Black Magic, 
Dairy Bcx

PHARMACIE
WILFRID PRUD’HOMME

La pharmacie la mieux assortie et la plus importante du district -

PRODUITS REXALL

341, RUE ST-GE0RGES,
W^M«M-,,«,.„„..**'--H«-*—''**4*W’**‘***"***’’**’”’’***'*****,**'’******,***”H***'*’*-***'”’

SAINT-JEROME

LIVRAISON TOUS LES JOURS DE 8 H 30A M A 10 II P.M 
DIMANCHE, Kl II. A.M. A 9 H. P.M.

Parfums
IT

Lotions
Chanel — Renoir — Worth 
Coty — Guerlain — Lanvin 
Schiaparelli — Houbigant 
Beau Belle — Rigaud — Ciro 
Prince Matchiabelli — Caron 
Golden Chance — Lucien 
Lclong — Crêpe de Chine 
De Millot — Robert Piguet. PRESCRIPTIONS REMPLIES 

AVEC SOIN.


